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FRAPPES AMÉRICAINES EN IRAN :

 L’Algérie exprime sa « profonde inquiétude »
L’Algérie a fait part de sa 

“profonde inquiétude” 
et de son “grand regret” 

face à l’escalade en cours au 
Moyen-Orient, suite à l’agression 
israélienne contre la République 
islamique d’Iran.
Dans un communiqué du 
ministère des Affaires étrangères, 
il a été souligné qu’alors que 
la communauté internationale 
s’accorde sur la nécessité de 
réduire les tensions dans la région, 
l’agression israélienne contre 
l’Iran, dans la nuit précédente, 
a connu des développements 
extrêmement dangereux. Cette 
escalade a été encore aggravée 
par les frappes américaines 
contre des installations nucléaires 
iraniennes.
Le ministère a rappelé que le 
consensus international insiste, 
aujourd’hui comme hier, sur 
l’impératif d’un cessez-le-feu 
et d’un retour à la table des 

négociations. Il a également 
appelé à une recherche “sincère” 
et de “bonne foi” d’une solution 
pacifique au dossier nucléaire 
iranien.
L’Algérie a exprimé sa “vive 
préoccupation” et son “regret 
profond” face à cette escalade, qui 
envenime la situation régionale et 
expose la zone à des risques “sans 
précédent”, aux conséquences 
imprévisibles. D’autant plus que la 
sensibilité et la gravité du moment 
imposent à tous de tirer les leçons 
de l’histoire de la région, laquelle 
prouve, “sans aucun doute”, que 
les options militaires n’ont jamais 
permis de résoudre les conflits qui 
la secouent.
Le ministère des Affaires 
étrangères a rappelé que la 
priorité absolue, aujourd’hui, 
réside dans le retour à “la voie 
la plus sûre, la plus efficace et la 
moins coûteuse : celle du dialogue 
politique pacifique, fondé sur les 

règles du droit international et la 
Charte des Nations unies”. Une 
approche qui pourrait épargner à 
la région de nouvelles tensions et 
tragédies.
Cet avertissement a trouvé un 
écho direct dans les propos du 
ministre Ahmed Attaf, prononcés 
ce samedi à Istanbul lors de la 51e 
session du Conseil des ministres 
des Affaires étrangères de l’OCI.
Dans un discours percutant, le 
chef de la diplomatie algérienne 
a dénoncé une conjoncture 
internationale « exceptionnelle 
», marquée par une « logique de 
force effrénée » et un mépris du 
droit international.
« Aujourd’hui, certains plaident 
pour le droit de l’agresseur à se 
défendre contre l’agressé », a-t-il 
fustigé, en référence aux tensions 
israélo-iraniennes.
Le ministre a souligné que le 
Moyen-Orient traverse une phase 
critique, avec des risques de « 

catastrophes multiformes » en cas 
de conflit ouvert. Il a rappelé les 
frappes israéliennes récurrentes 
contre la Syrie, le Liban et le 
Yémen, ainsi que la guerre brutale 
menée à Gaza depuis près de deux 
ans.
 « Quelle est cette sécurité que 
l’occupant israélien revendique, 
alors qu’elle se construit sur la 
violation de la souveraineté des 
pays voisins et en toute impunité 
? », s’est-il interrogé, dénonçant 
une « hégémonie absolue » qui 
menace la stabilité régionale.
Attaf a réaffirmé avec force que 
toute solution durable au Moyen-
Orient passe nécessairement par 
un règlement juste de la question 
palestinienne. « Il est impératif 
de mettre fin à l’occupation des 
territoires palestiniens et arabes et 
d’accélérer la création d’un État 
palestinien indépendant, avec El-
Qods pour capitale », a-t-il insisté.
Il a également appelé à mettre fin 

à « l’impunité » dont bénéficie 
Israël, critiquant le deux poids 
deux mesures de la communauté 
internationale. « La paix ne peut 
se construire sur la logique de la 
force et du fait accompli », a-t-il 
martelé, exigeant l’application 
stricte du droit international pour 
tous, « sans exclusive ».
En conclusion, Attaf a averti que 
les « conflits provoqués » et les « 
guerres artificielles » ne doivent 
pas servir à masquer les véritables 
enjeux. Pour lui, les conditions 
d’une paix juste et durable 
sont claires : respect du droit 
international, fin de l’occupation 
et refus de l’hégémonisme.

Le Premier ministre reçoit la ministre du 
Développement social du Sultanat d’Oman

Ghrieb et son homologue omanais conviennent de promouvoir 
le rythme des partenariats industriels

L
e Premier ministre, M. 

Nadir Larbaoui a reçu, 

dimanche au Palais 

du Gouvernement (Alger), la 

ministre du Développement 

social du Sultanat d’Oman, Mme 

Laila Bin Ahmed Bin Awad Al-

Najjar, indique un communiqué 

des services du Premier ministre.

Les discussions qui se sont 

déroulées en présence de 

la ministre de la Solidarité 

nationale, de la Famille et de la 

Condition de la femme, Mme 

Soraya Mouloudji, ont été 

l’occasion de “saluer les liens de 

fraternité et les relations d’amitié 

et de coopération unissant les 

deux pays frères, qui connaissent 

une dynamique exceptionnelle 

grâce à la volonté des dirigeants 

des deux pays, le président de 

la République, M. Abdelmadjid 

Tebboune et son frère le Sultan 

d’Oman, sa Majesté Haïtham 

ben Tariq, de promouvoir la 

coopération bilatérale à de 

plus larges perspectives et de 

renforcer le partenariat fructueux 

dans divers domaines”, précise le 

communiqué.

Lors de cette rencontre “l’accent 

a été mis sur l’importance du 

développement de la coopération 

entre les deux pays dans le 

domaine des Affaires sociales, 

notamment à travers l’échange 

d’expertises et d’expériences 

réussies, et l’intensification des 

contacts, ce qui permettra de 

développer les services sociaux 

et de simplifier les procédures 

pour en bénéficier”. 

L
e ministre de l’Industrie, Sifi 

Ghrieb a reçu, dimanche, 

le ministre omanais du 

Commerce, de l’Industrie et de la 

Promotion des investissements, 

Qais Bin Mohammed Al Youcef, 

avec lequel il a convenu d’un 

ensemble de mesures visant 

à promouvoir le rythme des 

partenariats industriels entre les 

entreprises des deux pays, indique 

un communiqué du ministère.

Lors de cette rencontre qui s’est 

déroulée au siège du ministère, le 

ministre omanais était accompagné 

par l’ambassadeur du Sultanat 

d’Oman en Algérie, Saif Bin Nasser 

Bin Rashid Al- Badaai, le président 

du Conseil d’administration de 

la Chambre de commerce et 

d’industrie d’Oman (OCCI), Fayçal 

bin Abdullah Al-Rawas ainsi que 

Saad bin Suhail Al-Mukhaini 

Bahwan, l’un des principaux 

actionnaires du Groupe économique 

Bahwan et de la société algéro-

omanaise Lil Asmida (AOA), en 

plus de plusieurs responsables et 

d’hommes d’affaires omanais.

Cette rencontre intervient dans 

le cadre du “renforcement du 

partenariat stratégique entre 

l’Algérie et le Sultanat d’Oman, 

en application des orientations du 

président de la République, M. 

Abdelmadjid Tebboune, à la suite 

de sa dernière visite au Sultanat 

d’Oman, ainsi que de la visite du 

Sultan d’Oman, sa Majesté Haitham 

ben Tariq en Algérie”, ajoute le 

communiqué.

A cette occasion, le ministre a salué 

le rôle positif du Sultanat d’Oman 

dans le soutien du partenariat 

économique bilatéral, notamment 

à travers sa contribution au projet 

d’industrie automobile “Hyundai” 

en Algérie, qualifiant ce projet 

de “modèle réussi de coopération 

industrielle de qualité”.

Les grandes opportunités 

d’investissement en Algérie ont 

été mises en avant par le ministre 

notamment dans les industries 

manufacturières, agroalimentaires 

et de recyclage industriel.

Il a appelé, à ce propos, à promouvoir 

le rythme de partenariat effectif 

suivant une approche économique 

intégrée et mutuellement bénéfique.   

De son côté, le ministre omanais 

a exprimé sa gratitude pour le 

choix de son pays comme invité 

d’honneur de la prochaine édition 

de la Foire internationale d’Alger, 

dont l’ouverture est prévue demain 

lundi, estimant 

que ce geste témoigne de 

la profondeur des relations 

stratégiques entre les deux pays.

A l’issue de la rencontre, les deux 

parties sont convenues de plusieurs 

mesures de renforcement de la 

coopération, notamment: l’examen 

de la création de zones industrielles 

communes pour soutenir 

l’investissement et 

la production bilatéraux et l’examen 

de projets d’investissement 

dans les secteurs des industries 

manufacturières, agroalimentaires 

et du recyclage industriel.

Il s’agit également de la création 

d’une base de données commune 

pour définir les opportunités 

d’investissement et accompagner 

les opérateurs des deux pays 

ainsi que l’encouragement des 

investissements mutuels en 

s’appuyant sur les atouts respectifs 

des deux économies à travers des 

mécanismes efficaces d’incitation 

et de soutien.

Les deux parties ont également 

convenu de former un groupe de 

travail conjoint, composé de hauts 

cadres du ministère de l’Industrie 

et des entreprises omanaises 

spécialisées, dans le but d’élaborer 

une feuille de route opérationnelle 

et de la mettre en œuvre sur le 

terrain dans un délai ne dépassant 

pas un mois, selon la même source.

Cette nouvelle dynamique 

confirme la volonté commune de 

construire un partenariat industriel 

intégré à même de contribuer au 

renforcement du développement 

économique et de la souveraineté 

industrielle dans les deux pays, 

conclut le communiqué du ministère 

de l’Industrie.
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Le Président de la république prend des décisions 
suite au drame du 5 juillet

ACCIDENT AU STADE DU 5 JUILLET:
 Mise en place d’une commission d’enquête sur instruction 

du Président de la République

ACCIDENT AU STADE DU 5 JUILLET:
 Une délégation ministérielle se rend au chevet des blessés

La Protection Civile donne le bilan final

Suite à un accident tragique 
survenu samedi soir au stade 
du 5 juillet en Algérie, le 

président Abdelmadjid Tebboune a 
ordonné la mise en place immédiate 
d’une commission d’enquête. 
L’incident a causé plusieurs 
victimes, faisant des morts et 
des blessés parmi les supporters 
présents lors de l’événement.
Selon le communiqué officiel 
émis dimanche par les services 
du Premier ministre, cette 
commission d’enquête aura pour 
mission principale d’élucider 
les circonstances exactes ayant 
conduit à ce drame. Cette initiative 
présidentielle souligne la gravité 

de l’incident et la volonté des 
autorités algériennes d’établir 
clairement les responsabilités.
 « Suite à l’accident tragique 
survenu samedi soir 21 juin 
2025 au stade du 5 juillet, et 
ayant fait des morts parmi les 
supporteurs, puisse Allah les 
entourer de Sa miséricorde et 
accorder aux blessés un prompt 
rétablissement, et sur instruction 
du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, une 
commission d’enquête a été 
mise en place pour déterminer 
les circonstances de cet accident 
tragique, les manquements, et les 
responsabilités et poursuivre les 
personnes impliquées », précise 
le communiqué, ajoutant que 
cette commission « soumettra son 

rapport dans les plus brefs délais 
en vue de prendre les mesures 
légales nécessaires pour éviter 
la reproduction de tels accidents 
tragiques ».
« Cette commission est composée 
de représentants des ministères 
de l’Intérieur, de la Justice, de 
l’Habitat et des Sports, ainsi 
que des services compétents 
relevant du Commandement de 
la Gendarmerie nationale, de la 
Direction générale de la Sûreté 
nationale, et de l’Organisme 
national de contrôle technique 
de la construction, en plus des 
dirigeants du Mouloudia club 
d’Alger », conclut la même source.
Les conclusions de cette enquête 
seront déterminantes pour 
prévenir de futurs incidents dans 

les enceintes sportives du pays et 
pour mettre en place des mesures 
de sécurité renforcées lors des 
événements sportifs de grande 
envergure.
Drame du 5 juillet : Le bilan 
s’alourdit à 3 morts et 81 blessés
Le ministère de la Santé a 
communiqué ce matin le bilan 
définitif de ledit drame. Le nombre 
de victimes s’est malheureusement 
alourdi avec trois décès confirmés, 
après l’annonce de deux nouveaux 
cas mortels ce matin.
Au total, 81 personnes ont été 
blessées lors de cet incident. La 
prise en charge médicale a été 
répartie entre trois établissements 
hospitaliers majeurs :
•Hôpital de Beni Messous : 32 
patients déjà sortis

Hôpital de Ben Aknoun 
: 24 personnes ont quitté 
l’établissement
Hôpital de Bab El-Oued : 14 
patients rétablis et libérés
Actuellement, 11 patients sont 
encore hospitalisés, répartis 
dans ces trois établissements. 
Selon le communiqué officiel, ils 
bénéficient d’une prise en charge 
optimale et leur rétablissement 
est attendu prochainement. 
Les équipes médicales restent 
mobilisées pour assurer un suivi 
rigoureux de leur état de santé.
Cette situation témoigne de 
l’efficacité de la réponse médicale 
d’urgence, avec une majorité des 
blessés déjà sortis d’hôpital, soit 70 
personnes sur les 81 cas initiaux.

Sur instruction du président 
de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

une commission d’enquête a été 
mise en place pour déterminer 
les circonstances de l’accident 
tragique survenu, samedi soir, 
au stade du 5 juillet et ayant fait 
des morts et des blessés parmi les 
supporteurs, indique dimanche 
un communiqué des services du 
Premier ministre. 

“Suite à l’accident tragique 
survenu samedi soir 21 juin 
2025 au stade du 5 juillet, et 
ayant fait des morts parmi les 
supporteurs, puisse Allah les 
entourer de Sa miséricorde et 
accorder aux blessés un prompt 
rétablissement, et sur instruction 
du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, une 
commission d’enquête a été 
mise en place pour déterminer 

les circonstances de cet accident 
tragique, les manquements, et les 
responsabilités et poursuivre les 

personnes impliquées”, précise 
le communiqué, ajoutant que 
cette commission “soumettra son 
rapport dans les plus brefs délais 
en vue de prendre les mesures 
légales nécessaires pour éviter 
la reproduction de tels accidents 
tragiques”.
“Cette commission est composée 
de représentants des ministères 
de l’Intérieur, de la Justice, de 
l’Habitat et des Sports, ainsi 

que des services compétents 
relevant du Commandement de 
la Gendarmerie nationale, de la 
Direction générale de la Sûreté 
nationale, et de l’Organisme 
national de contrôle technique 
de la construction, en plus des 
dirigeants du Mouloudia club 
d’Alger”, conclut la même 
source. 

Chargé par le président 
de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

le ministre de la Santé, M. 
AbdelhakSaihi, s’est rendu, 
samedi , en compagnie du ministre 
de la Jeunesse, chargé du Conseil 
supérieur de la jeunesse, M. 
Mustapha Hidaoui, et du conseiller 
du président de la République 
chargé de la Direction générale de 
la communication à la Présidence 
de la République, M. Kamel Sidi 
Said, au chevet des blessés suite 
à l’accident survenu au Stade du 

5 Juillet, indique dimanche un 
communiqué du ministère de la 
Santé.
Le ministre s’est enquis de l’état de 
santé des blessés et des conditions 
de leur prise en charge, précise 

le communiqué, notant que les 
établissements hospitaliers de Beni 
Messous, Ben Aknoun et Bab El 
Oued ont accueilli 81 blessés, dont 
certains ont quitté les lieux après 
avoir reçu les soins nécessaires.
Il s’agit des 32 blessés pris 
en charge à l’Hôpital de Beni 
Messous, des 24 blessés pris en 
charge à l’Hôpital de Ben Aknoun 
et des 14 blessés pris en charge à 
l’Hôpital de Bab El Oued, selon la 
même source, qui fait état de trois 
(3) morts dans l’accident.
Dans ce contexte, et soucieux 

de garantir une prise en charge 
médicale optimale pour tous 
les blessés, le ministre a donné 
des instructions aux services 
des urgences médicales des 
trois établissements hospitaliers 
pour “mobiliser tous les moyens 
humains et matériels et assurer 
une prise en charge optimale des 
blessés jusqu’à leur rétablissement 
complet et leur retour auprès des 
leurs”, ajoute le communiqué.
En cette circonstance, le ministre 
de la Santé a présenté, en son 
nom et au nom de tous les 

cadres et personnels du secteur, 
ses sincères condoléances aux 
familles des victimes suite à cet 
accident, souhaitant un prompt 
rétablissement à tous les blessés.
Il a également salué les efforts 
fournis par les équipes médicales 
et paramédicales, ainsi que par les 
agents de sécurité et le personnel 
administratif, pour suivre l’état de 
santé des blessés dans les différents 
établissements hospitaliers 
concernés.

Une tragédie a assombri ce 
qui devait être un moment 
historique pour le MC 

Alger, qui décrochait son neuvième 
titre de champion d’Algérie 
après un match nul (0-0) contre 
le NC Magra. Le drame s’est 
produit au stade du 5-Juillet-1962 
immédiatement après le coup de 
sifflet final.
Un mouvement de foule 
catastrophique s’est déclenché 
dans le virage sud des tribunes. 
Des supporters se sont précipités 
vers les grillages, provoquant 
l’effondrement partiel de la 

structure. Plusieurs personnes ont 
chuté du deuxième étage dans la 
zone réservée à la presse, créant des 
scènes de panique généralisée.
Face à la gravité de la situation, la 
cérémonie de remise du trophée 
a été immédiatement annulée, 
laissant les équipes sous le choc. Un 
drame qui nous a fait rappeler celui 
de 2013, où l’effondrement d’une 
tribune de l’enceinte olympique 
avait entrainé la mort de deux 
supporters usmistes, lors du grand 
derby algérois USMA-MCA.
Une enquête officielle a été ouverte 
pour faire la lumière sur les 

circonstances exactes de ce drame 
qui transforme ce qui devait être 
une célébration historique en une 
journée de deuil pour le football 
algérien.
La Protection civile donne le bilan 
final
Il a fallu attendre jusqu’à une 
heure tardive de cette soirée pour 
que la Protection Civile donne le 
bilan final de ledit incident. Dans 
un communiqué officiel, elle a 
révélé qu’il y a un mort et 50 autres 
blessés.
Dans son communiqué, la 
Protection Civile a assuré avoir 

déployé un PMA, 20 ambulances 
et 5 camions d’intervention afin de 
bien gérer l’incident.
Concernant le supporter décédé, 
il répond au nom de Younes 
Amghouzi. En cette douloureuse 
circonstance, la rédaction du 
journal électronique Algérie360 
présente ses sincères condoléances 
à la famille du défunt et prie Dieu 
de l’accueillir en son vaste Paradis. 
À Dieu nous appartenons, et à lui 
nous retournons.
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TVA, L’IRG, TAXES :
La DGI réforme en profondeur la fiscalité des projets

L
a Direction générale des 

impôts (DGI) algérienne a 

annoncé la publication d’un 

dépliant détaillé expliquant avec 

précision les avantages fiscaux 

et les incitations financières 

accordés aux différents types 

d’investissements. Des grands 

projets aux très petites entreprises, 

en passant par les start-ups, les 

projets innovants et les activités 

individuelles, cette initiative 

s’inscrit dans une démarche 

économique visant à réformer le 

climat des affaires et à diversifier 

la base productive nationale.

L’objectif est de réduire la 

dépendance aux revenus des 

hydrocarbures et de stimuler une 

croissance durable grâce à des 

outils fiscaux incitatifs.

DGI : Voici les 03 régimes 
distincts pour les grands projets
Le nouveau système fiscal 

distingue trois régimes principaux 

dédiés aux projets d’investissement 

majeurs dont le coût dépasse les 

2 milliards de dinars algériens 

(environ 15 millions de dollars au 

taux officiel).

Ces régimes – sectoriel, régional 

et investissements structurels – 

offrent des avantages variables 

selon la nature du projet, sa 

localisation géographique et son 

caractère stratégique.

Ces dispositifs accordent une série 

d’exemptions, notamment sur la 

TVA pour les biens et services 

importés ou acquis localement, les 

droits de transfert foncier, les frais 

d’enregistrement, la taxe foncière, 

ainsi que les impôts directs comme 

l’IRG (Impôt sur le Revenu 

Global) et l’IBS (Impôt sur les 

Bénéfices des Sociétés).

La durée des exonérations varie de 

deux à dix ans, selon le régime et 

le secteur d’activité.

NASDA : un levier pour 
les micro-entreprises et 

l’entrepreneuriat
Le dépliant révèle également 

une extension notable des 

avantages accordés aux 

entrepreneurs et aux très petites 

entreprises via le dispositif 

NASDA (Nouvelle Agence de 

Soutien et de Développement de 

l’Entrepreneuriat).

Ce système propose des 

mécanismes de financement, de 

formation et d’accompagnement 

pour les petits projets dans divers 

secteurs, avec des exemptions sur 

les frais d’enregistrement, la TVA, 

l’IRG, l’IBS et les droits de douane, 

applicables pendant les phases de 

création et d’exploitation, et ce, 

jusqu’à quatre ans.

Le document prend également en 

compte la dynamique des start-

ups et des projets innovants. Le 

gouvernement a mis en place un 

cadre réglementaire spécifique, 

attribuant le label « Start-up », 

qui ouvre droit à des incitations 

fiscales ciblées. Pour en bénéficier, 

l’entreprise doit :

• Avoir moins de huit ans 

d’existence.

• Reposer sur un modèle 

économique innovant (produit, 

service ou organisation).

• Disposer d’un capital détenu 

à au moins 50 % par des 

personnes physiques, des fonds 

d’investissement ou des sociétés 

agréées.

• Employer moins de 250 salariés.

• Ne pas dépasser un chiffre 

d’affaires annuel plafonné.

Le label est valable quatre ans, 

renouvelable une seule fois. Un 

« projet innovant » peut aussi 

bénéficier des mêmes avantages, 

sous réserve de prouver son 

caractère novateur.

Auto-entrepreneur : un impôt 
unique de 0,5 %

Les réformes fiscales accordent 

une attention particulière aux 

activités individuelles, avec 

le lancement du statut d’auto-

entrepreneur. Ce régime permet à 

toute personne physique d’exercer 

une activité génératrice de revenus 

de manière légale, en dehors des 

cadres commerciaux ou artisanaux 

traditionnels.

Les secteurs concernés incluent les 

conseils, les services numériques, 

la formation, les services à 

domicile, les activités culturelles 

et les prestations aux entreprises.

L’auto-entrepreneur bénéficie 

d’un régime fiscal simplifié : une 

taxe forfaitaire unique (IFU) de 

0,5 %, à condition que son chiffre 

d’affaires annuel ne dépasse pas 

5 millions de dinars pendant trois 

années consécutives.

L’obtention de la carte d’auto-

entrepreneur se fait via une 

inscription en ligne sur le portail 

dédié de l’Agence nationale de 

l’auto-entrepreneur.

Microcrédit : un outil d’inclusion 

économique

Enfin, la DGI met en avant le 

dispositif de microcrédit, géré par 

l’Agence nationale de gestion du 

microcrédit (ANGEM). Destiné 

aux populations vulnérables ou à 

faible revenu, ce système propose 

des prêts sans intérêt pour la 

création d’activités génératrices 

de revenus (production, services, 

commerce), avec un plafond 

d’investissement fixé à 1 million de 

dinars. Ces projets peuvent même 

être exercés depuis le domicile.

Ces mesures illustrent une stratégie 

globale de l’État algérien pour créer 

un environnement des affaires plus 

dynamique, à travers une fiscalité 

adaptée aux différentes catégories 

économiques.

En plaçant l’entrepreneuriat, 

l’innovation et l’inclusion sociale 

au cœur de la transformation 

économique, l’Algérie affiche 

sa volonté de diversifier son 

économie hors hydrocarbures et 

d’offrir un cadre réglementaire 

clair, propice à l’investissement et 

à la création d’emplois sur le long 

terme.

S
i les traversées maritimes 

entre l’Algérie et l’Europe 

attirent chaque été des 

milliers de touristes et de membres 

de la diaspora algérienne, elles 

représentent également un terrain 

fertile pour une autre catégorie 

de voyageurs : les trabendistes. 

Ces derniers profitent du trafic 

maritime pour transporter, de 

façon illégale, des marchandises 

destinées à la revente, notamment 

des cigarettes, devenues un 

produit de contrebande très 

lucratif.

En Algérie, un paquet de cigarettes 

Marlboro coûte à peine 2 euros, 

contre plus de 12 euros dans 

plusieurs pays européens comme 

la France ou l’Espagne. Cette 

différence vertigineuse alimente 

un trafic clandestin de grande 

ampleur. De nombreux voyageurs 

dissimulent des cartouches dans 

leurs valises, coffres de voiture, 

voire à l’intérieur des sièges 

ou des structures modifiées 

de leurs véhicules, espérant 

ainsi contourner les contrôles 

douaniers.

Les douanes algériennes 

sont toutefois de plus en plus 

vigilantes. Une nouvelle saisie, 

annoncée ce dimanche 22 juin 

par la Direction générale des 

Douanes, vient illustrer cette 

tendance inquiétante.

Mostaganem : 980 paquets de 
Marlboro saisis

Selon un communiqué officiel, 

les agents des douanes du port 

de Mostaganem ont intercepté 

un voyageur tentant d’embarquer 

vers Valence (Espagne) avec près 

de 1.000 paquets de cigarettes 

dissimulés dans son véhicule. La 

cargaison, destinée manifestement 

à la revente illégale en Europe, 

comprenait 980 paquets de 

Marlboro fabriqués en Algérie.

Les douaniers ont précisé que les 

cigarettes étaient « savamment 

dissimulées », ce qui montre un 

certain degré de sophistication 

dans les méthodes employées par 

ces trafiquants. Ce n’est pas un 

cas isolé. En mai dernier, plus de 

1.600 paquets avaient été saisis 

au port de Ghazaouet, et en avril, 

une saisie record de plus de 3.000 

paquets avait été enregistrée.

Ce phénomène de trabendo 

maritime est loin d’être nouveau, 

mais il semble s’intensifier avec 

l’arrivée de la haute saison estivale. 

Les douaniers, notamment dans 

les ports de Mostaganem, Oran, 

Alger et Ghazaouet, redoublent 

de vigilance face à cette activité 

illégale qui nuit à l’économie 

nationale et contrevient aux lois 

commerciales et douanières 

internationales.

Outre les cigarettes, d’autres 

marchandises – produits 

électroniques, vêtements, 

pièces détachées ou produits 

alimentaires – sont régulièrement 

saisies. Certaines de ces denrées 

font le trajet inverse : achetées 

en Europe à bas prix ou en solde, 

elles sont revendues en Algérie 

avec une marge confortable, 

notamment dans les marchés 

informels.

Vers un durcissement des 
contrôles ?

Face à l’ampleur du phénomène, 

des voix s’élèvent pour réclamer 

un renforcement des dispositifs 

de contrôle douanier, voire 

l’instauration de sanctions plus 

lourdes pour les récidivistes. Les 

services de douane ont également 

indiqué leur volonté d’accentuer 

la formation et la modernisation 

des équipements de détection, 

notamment les scanners pour 

véhicules.

Dans le contexte actuel, la lutte 

contre la contrebande prend 

un caractère stratégique pour 

l’Algérie, soucieuse de préserver 

ses ressources fiscales, sécuriser 

ses frontières commerciales et 

protéger sa réputation auprès des 

partenaires européens.

CONTREBANDE VERS L’EUROPE :
 Saisies massives de produits au port de Mostaganem

SAISON ESTIVALE 2025 :
Une enveloppe de 7 milliards de dinars allouée à 

l’aménagement et à l’extension des plages du pays

L
e ministre de l’Intérieur, 

des Collectivités locales 

et de l’Aménagement 

du territoire, Brahim Merad, a 

indiqué, samedi à Annaba, qu’une 

enveloppe de 7 milliards de dinars 

a été allouée à l’aménagement et à 

l’extension des plages du pays dans 

le cadre des préparatifs de la saison 

estivale 2025.

Ce montant, qui représente une 

augmentation de 68% par rapport 

à la saison estivale de l’année 

dernière, a permis l’ouverture de 

461 plages, dont 13 nouvelles, 

à travers 119 communes dans 

14 wilayas côtières, a précisé 

le ministre lors de la cérémonie 

d’ouverture officielle de la saison 

estivale 2025, en présence de 

la ministre du Tourisme et de 

l’Artisanat, Houria Meddahi, du 

ministre de l’Hydraulique, Taha 

Derbal et du secrétaire d’Etat auprès 

du ministre des Affaires étrangères, 

chargé de la Communauté nationale 

à l’étranger, Sofiane Chaib, ainsi 

que des walis d’Annaba et d’El 

Tarf, respectivement Abdelkader 

Djellaoui et Mohamed Meziane.

Les actions entreprises dans ce 

cadre ont permis d’améliorer la 

gestion des plages et la qualité des 

services fournis aux estivants, a-t-il 

ajouté, notant que la saison estivale 

2025 donnera également lieu à 

des campagnes de sensibilisation 

destinées à prévenir les risques 

inhérents à la saison chaude, tels 

que les noyades, les feux de forêt, 

les accidents de la circulation et les 

maladies à transmission hydrique 

(MTH).

M. Merad a également invité les 

acteurs de la société civile et les 

médias à participer à ces efforts 

dans le cadre d’une approche 

participative nationale.
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La 56ÈME Foire internationale d’Alger s’ouvre ce lundi,
 le sultanat d’Oman invité d’honneur

Chaib participe à une conférence 
sous le thème “Investir en 

Algérie”

Rezig appelle les opérateurs 
économiques à conquérir le 

marché africain

La 56ème édition de la 
Foire internationale 
d’Alger (FIA), organisée 

sous le haut patronage du 
président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
s’ouvrira demain lundi au Palais 
des expositions (Pins maritimes), 
avec le sultanat d’Oman comme 
invité d’honneur.
Placée cette année sous le 
slogan “Pour une coopération 
commune et durable”, cette 
manifestation économique 
organisée sous l’égide du 
ministère du Commerce intérieur 
et de la régulation du marché 
national, verra la participation 
de centaines d’entreprises 
nationales et étrangères activant 
dans de nombreux secteurs.
Comme à chaque édition, la 
FIA, qui s’impose comme l’un 
des événements économiques 
internationaux majeurs, reflète 
l’évolution de l’économie 
nationale et des capacités de 
production. Elle contribue 
également à renforcer les 

échanges commerciaux et 
professionnels, en offrant un 
environnement favorable au 
partenariat et à l’investissement 
direct étranger dans divers 
secteurs.
Parmi les principaux secteurs 
économiques représentés figurent 
les industries agroalimentaires, 
électriques et électroménagères, 
mécaniques, sidérurgiques, les 
industries de transformation, le 
bâtiment et les travaux publics, 
ainsi que les services.
Parallèlement aux expositions, 
un espace de vente directe 
sera réservé, selon la Société 
algérienne des foires “Algeria 
Exhibition” (filiale du groupe 
SAFEX), organisatrice de la 
manifestation.
La FIA, qui se tiendra pendant 
six jours, vise à mettre en valeur 
les capacités de production 
nationales et à contribuer à la 
promotion de l’investissement 
et des échanges dans tous les 
domaines afin de dynamiser 
l’économie nationale, et 

à favoriser les échanges 
commerciaux et professionnels 
via un environnement 
favorable au partenariat et à 
l’investissement direct étranger.
Le choix du Sultanat d’Oman 
comme invité d’honneur pour 
cette édition s’explique par la 
dynamique que connaissent 
les relations algéro-omanaises, 
notamment après les récentes 
visites entre les responsables 
des deux pays, ayant abouti à la 
signature de plusieurs accords 
et mémorandums d’entente 
de coopération dans divers 
domaines.
La FIA constitue l’un des 
événements économiques 

internationaux les plus en vue, 
du fait qu’elle met en avant 
l’évolution de l’économie 
nationale et les capacités de 
production, tout en favorisant 
les échanges commerciaux 
et professionnels dans un 
environnement stimulant pour les 
partenariats et les investissements 
directs étrangers.
La manifestation comprend un 
programme riche en conférences 
couvrant des thématiques 
économiques variées. Un 
forum d’investissement se 
tiendra mardi, avec des séances 
spécialisées dans les secteurs de 
la logistique, des industries de 
transformation et de l’urbanisme, 

dans le cadre du programme 
économique de la délégation 
omanaise.
En plus d’un Forum d’affaires 
algéro-pakistanais, plusieurs 
conférences thématiques sont 
prévues, portant sur la relance 
de l’investissement productif, 
le développement industriel en 
Algérie: réformes et opportunités, 
ainsi qu’une autre rencontre sur 
l’investissement dans le secteur 
du tourisme.
La FIA se tiendra du 23 au 28 
juin et sera ouverte au public tous 
les jours de 11h à 18h.
A noter que l’édition de 2024 
avait enregistré la participation 
d’environ 700 exposants 
nationaux et étrangers provenant 
d’une vingtaine de pays, et 
opérant dans divers secteurs 
comme l’agriculture, les 
industries de transformation, 
l’agroalimentaire, le bâtiment, 
les travaux publics, les services 
et les industries pétrochimiques.

Le secrétaire d’Etat auprès du 
ministre des Affaires étrangères, 
chargé de la Communauté 

nationale à l’étranger, M. Sofiane Chaib 
a participé en compagnie du ministre 
de l’Economie de la connaissance, des 
Start-up et des Micro-entreprises, M. 
Noureddine Ouadah, par visioconférence 
à une rencontre sous le thème “Investir 
en Algérie”, organisée par le consulat 
général d’Algérie à Lille, a indiqué un 
communiqué du ministère des Affaires 
étrangères, de la Communauté nationale à 
l’étranger et des Affaires africaines.
A cette occasion, M. Chaib a souligné 
l’intérêt accordé par l’Etat algérien aux 
membres de la communauté à l’étranger, 
en tant que composante essentielle de la 
société nationale, qui bénéficie d’une 
attention particulière de la part des hautes 
autorités du pays, grâce aux nombreuses 
mesures prises ces dernières années en 
leur faveur pour renforcer leur lien avec 
la patrie et leur participation dans divers 
domaines de développement.
M. Chaib a également passé en revue 
“les mesures et les politiques adoptées 
par l’Etat pour renforcer le rôle de la 
communauté nationale à l’étranger 
dans le processus de développement 
national et encourager ses initiatives 
d’investissement en Algérie”.
Il a précisé, à cette occasion, que “ces 

activités organisées par le ministère en 
associant les différents départements 
ministériels concernés, s’inscrit dans 
le cadre de l’engagement de l’Etat à 
communiquer de manière continue et 
efficace avec les membres de la diaspora 
et à promouvoir les différentes mesures 
d’incitation et d’encouragement qui leur 
sont dédiées”.
M. Noureddine Ouadah a salué, à son 
tour, “l’importance capitale qu’accorde 
son secteur aux porteurs de projets, 
parmi les membres de notre communauté 
à l’étranger, rappelant que la diaspora 
algérienne était un partenaire clé pour 
le secteur des start-up, à travers sa 
contribution aux nombreux projets 
réussis, et en partageant les expertises 
acquises dans divers domaines connexes”, 
ajoute le communiqué.
Pour leur part, “les membres de la 
communauté ont saisi cette occasion 
pour soulever leurs préoccupations 
concernant la concrétisation de leurs 
projets et idées dans leur mère patrie, se 
félicitant, en même temps, de la tenue de 
ces rencontres périodiques, organisées 
par le secrétariat d’Etat, et reflétant les 
efforts des institutions de l’Etat, visant à 
associer les enfants de la communauté à la 
dynamique économique que connait notre 
pays”, souligne le communiqué.

Le ministre du Commerce extérieur 
et de la Promotion des exportations, 
Kamel Rezig, a appelé, samedi 

depuis Blida, les opérateurs économiques à 
saisir l’opportunité qu’offre l’organisation 
en Algérie de la 4e édition de la Foire 
commerciale intra-africaine (IATF), en 
septembre prochain, pour conquérir les 
marchés du continent. 
Le ministre qui intervenait lors d’une 
journée d’information organisée sous 
le thème “Le défi commercial africain 
2025”, dans le cadre des préparatifs de la 
participation algérienne à l’IATF-2025, a 
souligné “l’importance de tirer profit de 
cet événement économique majeur, prévu 
en Algérie du 4 au 10 septembre”, pour 
investir le marché africain qu’il a qualifié 
de “plus grand espace commercial en 
termes de population”. 
“Le défi est réel et s’impose à tous, 
responsables et chefs d’entreprises 
publiques et privées, pour investir 
l’Afrique et conclure un maximum 
d’accords de partenariat lors de ce 
rendez-vous économique”, a-t-il ajouté, 
soulignant les “énormes potentialités” 
dont dispose l’Algérie dans ce domaine.
M. Rezig a également rappelé les efforts 
consentis par l’Algérie dans le cadre de la 
mise en œuvre de la politique du président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, ayant permis “l’ouverture de 
plusieurs postes 
frontaliers avec des pays africains et la 
création de zones franches”.
Il a, à ce titre, annoncé l’organisation 
“dans les prochains jours” par ses services, 
en coordination avec la Compagnie 
algérienne d’assurance et de garantie 
des exportations (CAGEX), de la “plus 
grande activité dédiée aux exportateurs, 

eu égard à leur rôle considérable dans les 
échanges économiques”.
“Plusieurs rencontres et sorties 
seront organisées avec les opérateurs 
économiques dans le cadre des préparatifs 
de cet événement économique majeur”, 
a-t-il ajouté.
Pour sa part, le président du Club des 
entrepreneurs et industriels (CEI), Rachid 
Bouhamed, a souligné l’importance de 
cette rencontre,  initiée par le club en 
coordination avec l’Ecole supérieure de 
commerce et divers acteurs, précisant 
qu’elle reflète “la volonté de l’ensemble 
des opérateurs à assurer le succès de cet 
événement économique”.
Cette rencontre, à laquelle ont assisté 
le Directeur général des Douanes, le 
Général-Major AbdelhafidBakhouche, 
des cadres de la direction du Commerce 
extérieur et différents acteurs du secteur, 
a été marquée par la présentation de 
plusieurs communications.
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ANNABA / AGRICULTURE 
Suivi de la campagne de moisson et prise de mesures pour 

l’assainissement du foncier agricole

Dans le cadre du suivi 
et de l’évaluation 
de la campagne de 

moisson pour la saison agricole 
2024/2025, une réunion du 
comité local agricole s’est 
tenue avant-hier au siège de la 
Direction des services agricoles 
(DSA) sous la présidence de 
madame Chenaz Amira Zaidi, 
directrice de la DSA. Lors de 
cette réunion, les travaux de la 
moisson à travers les différentes 
subdivisions agricoles ont été 
passés en revue.
La réunion a également permis 
de faire le point sur l’état 
d’avancement des opérations de 
moisson ainsi que les difficultés 
rencontrées, notamment en ce 
qui concerne la collecte des 
céréales produites. 
La rencontre a mis l’accent sur 
la mise en œuvre de l’instruction 
interministérielle n°02 du 1er juin 
2025, relative à la régularisation 
du foncier agricole appartenant 
à l’État. Cette démarche entre 
dans le cadre des orientations 
du Président de la République, 
visant à optimiser l’exploitation 
des terres agricoles.
 Par ailleurs, il a été souligné 
l’importance du système 

informatique intégré (MICLAT) 
pour le traitement des données 
issues des sorties de terrain, 
visant à éviter toute perte de la 
récolte.
Les discussions ont porté sur 
l'obligation pour les agriculteurs 
de livrer toute leur production 
aux points de collecte désignés 
dans la wilaya d’Annaba. 
Les participants ont abordé 
les obstacles auxquels font 

face les opérations de récolte, 
et ont proposé des solutions 
appropriées.
Une réunion de coordination 
s’est tenue en parallèle, avec 
la participation du directeur 
national du cadastre agricole, 
du président de la commission 
des domaines, des chefs de 
services agricoles des daïras 
d’El Hadjar et Berrahal, ainsi 
que de représentants des services 

fonciers.
Il a été souligné que les 
nouvelles dispositions légales  
favoriseront la coordination 
entre les administrations 
concernées, faciliteront les 
opérations de régularisation, 
de récupération des terres non 
exploitées, et encourageront  les 
véritables agriculteurs à investir 
dans un cadre légal stable. 
L’objectif est d'attirer de grands 

investissements, renforcer les 
contrôles et empêcher toute 
tentative de détournement du 
foncier agricole.
Un programme de sorties 
sur le terrain a été établi afin 
d’inspecter les superficies déjà 
moissonnées et de veiller à la 
bonne application de l’instruction 
imposant aux agriculteurs de 
livrer leur production céréalière 
aux organismes collecteurs 
agréés, dans l’optique de limiter 
les pertes. Les membres de 
la commission ont également 
soulevé plusieurs contraintes 
rencontrées par les producteurs 
de céréales et évoqué des pistes 
de solutions pour améliorer le 
déroulement de la campagne.
Une réunion technique 
distincte a réuni le directeur 
de l’Office national des terres 
agricoles (ONTA), les chefs 
de services d’aménagement et 
d’investissement, ainsi que les 
responsables des subdivisions 
agricoles de Berrahal, El Eulma, 
Chetaïbi, Aïn El Berda, El 
Hadjar et Annaba. Ce second 
rendez-vous a porté sur la 
mise en œuvre effective de 
l’instruction interministérielle 
n°02 du 1er juin 2025 relative à 
l’assainissement du foncie

 ANNABA / DÉLÉGATION MINISTÉRIELLE MULTISECTORIELLE
Une vision ambitieuse pour un bel avenir : 

Annaba dévoile ses atouts exceptionnels pour un 
développement intégré

Dans le cadre du lancement 
officiel de la saison estivale 
2025, la wilaya d’Annaba a 

accueilli une délégation ministérielle 
de haut niveau conduite par le ministre 
de l’Intérieur, des Collectivités locales 
et de l’Aménagement du territoire, 
Brahim Merad,  accompagné de 
Madame la ministre du tourisme et de 
l’artisanat, du ministre des ressources 
en eau, ainsi que du secrétaire d'État 
auprès du ministre des Affaires 
étrangères, chargé de la communauté 
nationale à l’étranger. La délégation a 
été accueillie par le wali, Abdelkader 
Djellaoui.
Au terme de cette visite de travail, les 
responsables ont assisté à une séance 
élargie regroupant de nombreux acteurs 
locaux. Cette réunion a été marquée 
par la présentation d’un exposé intitulé 
: « Une vision ambitieuse pour l’avenir 
: la wilaya d’Annaba, un territoire aux 
potentialités exceptionnelles ».
Le document a mis en lumière les 
principaux projets structurants à 

dimension nationale en cours dans 
la wilaya. Il a également proposé 
une stratégie globale visant à hisser 
Annaba au rang de pôle régional de 
référence, à travers la reconfiguration 
de son tissu urbain, le développement 
de son réseau routier, ainsi que 
l’étude d’un projet de valorisation de 
sa façade maritime et de ses repères 
patrimoniaux emblématiques.
Un film documentaire projeté à 
cette occasion a révélé les richesses 
touristiques de la région, tout en 
détaillant les contours d’un plan de 
développement ambitieux. Celui-ci 
repose sur trois axes fondamentaux : 
-Un développement urbain cohérent et 
durable. 
-Une transformation touristique 
ambitieuse. 
-Un pôle industriel innovant et 
compétitif
Cette vision s’inscrit dans une 
dynamique nationale de relance 
territoriale, positionnant Annaba 
comme un carrefour stratégique entre 
patrimoine, tourisme et industrie 
d’avenir.

Sihem.Ferdjallah



ANNABA / EL BOUNI
Le directeur de la santé en visite 
à l’hôpital ‘’Abdallah Nouaouria’’ 

Prochaine réception d’un 
nouveau scanner 

ANNABA / FORMATION ET 
ENSEIGNEMENT PROFESSIONNELS
Lancement des examens de fin 

de formation pour les postes 
d’économe et d’économe-adjoint

ANNABA / Direction du commerce
Contrôle inopiné de plusieurs 

commerces au niveau du littoral 

ANNABA / SÛRETÉ DE WILAYA
Saisie de drogue et 

démantèlement de deux réseaux 
de trafiquants à El Bouni

Dans une dynamique de 
modernisation et d’amélioration 
continue des prestations de santé, 

le directeur de la santé et de la population 
de la wilaya d’Annaba a effectué une visite 
d’inspection à l’hôpital de la maternité et 
de l’enfant ‘’Abdallah Nouaouria’’ d’El 
Bouni. Cette visite a été l’occasion d’un 
échange approfondi avec les équipes 
médicales, les infirmiers et les membres 
du conseil médical de l’établissement. 
Lors de ces discussions il fut question 
de la réhabilitation des structures, de 
l’amélioration de la qualité des soins et 
les moyens à mobiliser pour renforcer la 
prise en charge des mères et des nouveau-
nés. Ces échanges s’inscrivent dans une 
logique de management participatif et 
visent à concrétiser les objectifs du Plan 
d’Action du Malade (PAM), centré sur 

l’écoute, la réactivité et l’humanisation 
des services de santé. Le DSP a également 
supervisé l’avancement des préparatifs 
relatifs à la mise en service, dès le mois 
de juillet, d’un nouveau scanner médical. 
Ce dispositif s’ajoute aux cinq autres déjà 
fonctionnels à travers la wilaya, portant 
à six le nombre total d’appareils. Une 
amélioration significative qui permettra de 
renforcer les capacités de diagnostic des 
établissements hospitaliers de la région. 
La visite a aussi permis de constater une 
nette avancée du chantier du centre de 
dialyse wilayal en cours de réalisation à El 
Bouni. Un projet structurant qui progresse 
à un rythme satisfaisant et qui devrait à 
terme alléger la pression sur les centres 
existants tout en offrant un meilleur 
accompagnement aux patients souffrant 
d’insuffisance rénale ou de pathologies 
associées.

Sous la supervision directe du 
directeur de l’éducation de la wilaya 
d’Annaba, les examens de fin de 

formation pour les grades d’économe et 
d’économe-adjoint ont été lancés, hier  
dimanche matin au lycée Amara Laskri. A 
la cérémonie d’ouverture étaient présents 
le chef de service de la formation, de 
l’inspecteur des archives, ainsi que du 
chef du bureau de la formation, venus 
s’assurer du bon déroulement de cette 
étape décisive pour les candidats issus de 
la formation continue. À cette occasion, 
le directeur de l’éducation a également 
effectué une visite d’inspection de 
l’établissement où il a échangé avec le 
personnel administratif pour ensuite se 
rendre dans les salles d’examen pour 
constater les conditions d’organisation et 
de restauration des candidats et personnel 
encadrant.
Cette opération témoigne de l’importance 
accordée par les autorités éducatives locales 
à la formation et à la professionnalisation 

du personnel administratif, dont le rôle est 
central dans la gestion des établissements 
scolaires. Ces examens visent à évaluer 
les compétences acquises et à garantir 
une relève qualifiée, capable d’assurer 
une gestion rigoureuse et efficace des 
ressources matérielles et financières. Les 
épreuves se poursuivront dans le respect 
du calendrier établi, dans un climat de 
sérieux et de transparence.

L’amélioration du contrôle 
des produits destinés à 
la consommation et à la 

sensibilisation du consommateur 
constitue une priorité pour les pouvoirs 
publics visant à éviter l’apparition de 
foyers d’intoxication. A ce titre, la agents 
de la direction régionale du commerce de 
la wilaya d’Annaba relevant des brigades 
de contrôle par la DCP ont effectué des 
sorties inopinées au niveau du de plusieurs 
restaurants et crèmeries le long du littoral 
de la wilaya d’Annaba en collaboration 
avec les services de sécurité , afin de 

contrôler la qualité et la conformité des 
produits, destinés à la consommation, 
durant la saison des vacances. Il est 
prévu une radicalisation de sanctions 
à l’encontre de tous les commerces 
contrevenants ayant failli au respect des 
conditions d’hygiène et de conservation 
des produits de large consommation. En 
effet, Ces brigades sont sur le qui-vive 
depuis l’ouverture de la saison estivale, 
et leur mission s’étalera jusqu’au mois 
de septembre. Notons que cette action 
s’inscrit dans le cadre des mesures prises 
pour assurer la protection de la santé 
publique du consommateur.

Dans le cadre de la lutte continue 
contre la criminalité liée au trafic 
de stupéfiants, les services de 

la sûreté de daïra d’El Bouni ont mené 
avec succès deux opérations distinctes 
ayant conduit à l’arrestation de quatre 
trafiquants de drogues et de substances 
psychotropes.
Agissant sous la supervision du parquet 
territorialement compétent, les forces 
de police ont, au cours de la semaine 
écoulée, mis fin aux agissements de 
plusieurs individus ciblant principalement 
les jeunes.
La première opération a permis 
l’arrestation de trois personnes. Lors des 
perquisitions, les agents ont saisi une 
quantité de cannabis, de la cocaïne, une 
pilule psychotrope, un poignard de type 
coupe-coupe, une balance électronique, 
des sachets plastiques destinés à 
l’emballage de drogues dures, ainsi 
qu’une somme d’argent issue de la vente 
de stupéfiants.
Quant à la seconde opération, elle s’est 

soldée par l’interpellation d’un individu 
en possession de 597 comprimés 
psychotropes, d’une somme d’argent 
provenant du trafic, et d’un véhicule de 
tourisme utilisé pour le transport et la 
distribution de ces substances illicites.
À l’issue de l’enquête et après 
l’accomplissement des procédures 
judiciaires d’usage, les mis en cause ont 
été présentés devant le procureur de la 
république près le tribunal d’El Hadjar. Ils 
font face à plusieurs chefs d’inculpation 
: détention, offre à la vente, acquisition, 
exposition, achat dans l’intention 
de revendre, stockage, préparation, 
distribution et livraison de drogues et de 
substances interdites, ainsi que possession 
illégale d’armes blanches de catégorie 
VI, et transport de psychotropes à l’aide 
d’un véhicule en vue de leur écoulement 
illégal.
Les services de sécurité réitèrent leur 
engagement à poursuivre sans relâche la 
lutte contre toutes les formes de trafic de 
drogues afin de préserver la sécurité et la 
santé publique.

S.Y

S.Y

Imen.B

Sihem.Ferdjallah
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ANNABA :
Clôture réussie du baccalauréat 2025 

 La Direction de l’éducation  honore les encadreurs

D
ans une atmosphère 

festive et empreinte 

de fierté, la Direction 

de l’éducation de la wilaya 

d’Annaba a organisé, pour la 

deuxième année consécutive, 

une cérémonie de reconnaissance 

à l’occasion de la clôture réussie 

des épreuves du baccalauréat 

session 2025.

Cet événement, présidé par le 

directeur de l’éducation Zina 

Noureddine, s’est tenu jeudi 

19 juin en présence des 61 

présidents de centres d’examen, 

auxquels il leurs fut adressé 

un hommage appuyé pour 

leur engagement sans faille. À 

travers eux, ce sont l’ensemble 

des personnels mobilisés — 

membres des secrétariats, 

enseignants encadreurs, 

gestionnaires financiers et agents 

techniques — qui ont été salués 

pour leur professionnalisme et 

leur dévouement.

Grâce à une organisation 

rigoureuse et à une coordination 

efficace entre toutes les parties 

prenantes, cette édition du 

baccalauréat s’est déroulée 

dans d’excellentes conditions, 

reflétant l’esprit de solidarité 

et le sens de la responsabilité 

de la communauté éducative 

d’Annaba.

Ce moment de reconnaissance 

a été l’occasion de valoriser le 

travail collectif ayant permis de 

garantir la sérénité de ce rendez-

vous décisif dans le parcours 

scolaire des candidats.

Sihem.Ferdjallah

C’
est un véritable rush 

que celui constaté 

au niveau des plages 

d’Annaba. En effet, des milliers 

d’estivants se sont rendus, le 

weekend dernier, sur les  plages 

autorisées à la baignade au 

niveau du littoral de la wilaya 

d’Annaba. Les centaines de 

vacanciers, venant de toutes les 

wilayas du pays, notamment 

depuis la fin des examens du 

BAC et BEM. Les plages d’Aïn 

Achir, Rizzi-Amor, Fellah-

Rachid, La Caroube, Refes 

Zahouan sont les plages les plus 

prisées durant cette période en 

raison de leur proximité avec 

le centre-ville d’Annaba et de 

la disponibilité des moyens 

de transport favorisant le 

déplacement. Cette évasion 

vers le littoral résulte de la 

hausse des températures et la 

canicule qui sévit ces derniers 

jours, favorisant l’engouement 

vers les plages de la wilaya 

d’Annaba, une situation qui a 

incité les citoyens  à investir 

en force sur les plages. Il est à 

noter que les autorités locales 

ont fourni toutes les conditions 

nécessaires pour la réussite 

de la saison estivale à Annaba 

d’autant plus que cette dernière 

est la destination privilégiée de 

nombreuses familles algériennes 

durant l’été.

ANNABA / SAISON ESTIVALE :
Après la fin des examens du BAC et BEM, rush sur les plages 

Imen.B

C
e matin, Mohsen Blida, 

adjoint aux finances, 

à l’économie et à 

l’investissement, a effectué une 

visite d’inspection à la plage 

Sidi Salem, accompagné de 

madame Laila Ziani, chargée 

de l’environnement, du chef 

de la police locale et d’un 

représentant de la protection 

civile. Cette mission s’inscrit 

dans le cadre du suivi régulier 

des préparatifs entamés suite à 

l’ouverture officielle de la saison 

estivale, annoncée avant-hier 

par le ministre de l’Intérieur. 

La délégation a examiné les 

dispositifs de sécurité mis 

en place, les mécanismes de 

surveillance et l’état de propreté 

de la plage. Le chef de la police 

a insisté sur l’importance de 

renforcer la présence sécuritaire 

permanente tout au long de la 

saison estivale, afin d’assurer 

la sérénité des vacanciers et 

prévenir tout acte perturbateur. 

Le représentant de la protection 

civile a, quant à lui, vérifié la 

disponibilité et la réactivité 

des équipes de secours et des 

ambulances. Il a annoncé 

l’intensification des patrouilles et 

souligné l’engagement à assurer 

une désinfection régulière des 

installations publiques, ainsi que 

la mise en place de conteneurs à 

déchets pour préserver la propreté 

du site. Cette visite traduit 

l’application des directives 

émises lors de la cérémonie 

d’ouverture de la saison estivale, 

qui insistent sur la nécessité 

de fournir un environnement 

sûr, propre et accueillant aux 

citoyens. Une coordination 

renforcée entre les différents 

services concernés est désormais 

en place pour réagir efficacement 

face à toute urgence.

ANNABA / SIDI SALEM :
Visite d’inspection des plages et suivi des préparatifs 

de la saison estivale
Imen.B

U
ne nouvelle étape dans 

l’amélioration du cadre 

de vie des citoyens vient 

d’être franchie, hier dimanche, 

avec le lancement officiel des 

travaux de requalification 

urbaine à la cité Belaïd 

Belkacem, ‘’208 logements’’. 

Sous l’égide de la direction de 

l’urbanisme, de l’architecture 

et de la construction (DUAC) 

de la wilaya, cette opération 

s’inscrit dans un programme 

plus large visant à réhabiliter les 

espaces urbains et à renforcer les 

infrastructures de proximité au 

bénéfice des habitants. Le projet 

prévoit notamment la réfection 

des voiries, l’aménagement 

des espaces verts, l’éclairage 

public, ainsi que la réhabilitation 

des trottoirs et réseaux 

d’assainissement.

Selon les responsables du projet, 

cette initiative contribuera à 

restaurer la qualité de vie dans 

le quartier tout en renforçant la 

cohésion urbaine. Les riverains, 

de leur côté, ont exprimé leur 

satisfaction et espèrent voir 

leur environnement quotidien 

transformé durablement. Ce 

projet vient s’ajouter à plusieurs 

autres interventions identiques 

engagées ces dernières années 

dans différents quartiers de la 

wilaya.

ANNABA / CITÉ  BELAÏD BELKACEM :
Lancement des travaux de rénovation urbaine 

à la cité 208 logements 
S.Y

H
ier dans la matinée, un 

homme a été renversé 

violemment par un 

véhicule qui roulait à vive allure 

au niveau de la cité du 1er mai 

dans la commune d’El Bouni. 

Une fois alertés,  les éléments 

de la protection civile n’ont pas 

mis long, pour venir au secours 

de l’homme âgé de 75 ans afin 

d’évacuer le blessé vers les 

urgences lequel aurait subi de  

multiples fractures. Une enquête 

a été ouverte par les éléments 

de la sécurité afin de déterminer 

les causes exactes de cet 

accident. Malgré les dispositifs 

mis en place par les éléments 

de la sécurité vis-à-vis des 

conducteurs et les campagnes 

de sensibilisation pour réduire 

le nombre d’accidents de la 

circulation, sachant que les 

accidents de la circulation sont 

en nette augmentation.

ANNABA / ACCIDENT DE LA CIRCULATION :
Un homme  fauché par une voiture

La précaution est de rigueur
Imen.B



Les Pays-Bas ont restitué au Nigeria plus 
de cent bronzes du Bénin volés

Les Etats-Unis attaquent l’Iran et font basculer la guerre 
au Moyen-Orient dans une incertitude totale

Les sculptures, datant 
du XVIᵉ jusqu’au 
XVIIIᵉ siècle, avaient 

été volées dans l’ancien 
royaume du Bénin il y a plus 
de 120 ans, durant l’époque 
coloniale, selon le monde fr.
Les Pays-Bas ont rendu, 
samedi 21 juin, au Nigeria 
119 sculptures anciennes, des 
bronzes du Bénin, volées dans 
l’ancien royaume du Bénin il 
y a plus de 120 ans, durant 
l’époque coloniale. Il s’agit 
de la plus récente restitution 
d’artefacts en Afrique, alors 
que la pression monte sur les 
gouvernements et institutions 
occidentaux pour qu’ils 
rendent les butins dérobés 
pendant le joug colonial.
Le Nigeria a célébré le retour 
des inestimables bronzes du 
Bénin – des sculptures en 
métal et ivoire datant du XVIe 
jusqu’au XVIIIe siècle – avec 
une cérémonie au Musée 
national de Lagos, la capitale 
économique, en présentant 
quatre pièces dans la cour du 
musée. La sélection incluait 
le buste d’un monarque, une 
défense d’éléphant et un petit 
léopard.

Au XIXe siècle, l’armée 
britannique a dérobé des 
milliers de bronzes du Bénin 
dans le royaume éponyme, 
qui était alors indépendant 
et est aujourd’hui situé dans 
le sud du Nigeria. En 1897, 
neuf officiers britanniques ont 
été tués durant une mission 
commerciale dans le royaume 
du Bénin. Les militaires ont 
alors tué plusieurs milliers 

d’habitants, incendié la 
capitale Benin City et pillé le 
palais royal, où ils ont volé 
les sculptures.
Accord avec l’Allemagne
Ces dernières se trouvaient 
depuis dans des musées et des 
collections privées en Europe 
et aux Etats-Unis. Les quatre 
bronzes présentés samedi 
à Lagos vont rester dans la 
collection du musée. Les 

autres seront rendus à l’Oba 
du Bénin, Ewuare II, le chef 
traditionnel du royaume.
Ces sculptures « sont 
l’incarnation de l’esprit et de 
l’identité des gens à qui elles 
ont été prises », a déclaré 
Olugbile Holloway, directeur 
général de la Commission 
nationale des musées et les 
monuments du Nigeria. « 
Tout ce que nous demandons 

au monde est de nous traiter 
avec équité, dignité et respect 
», a-t-il déclaré lors de la 
cérémonie. Il a également 
annoncé que l’Allemagne 
avait accepté de rendre plus 
de mille bronzes du Bénin 
supplémentaires au Nigeria.
« Le Nigeria doit reprendre 
possession de son histoire et 
de son héritage », a estimé 
la ministre de la culture 
nigériane, Hannatu Musa 
Musawa, qui a signé le 
document de restitution avec 
l’ambassadrice néerlandaise 
pour la coopération culturelle 
internationale, Dewi van de 
Weerd.
« L’accord passé avec 
l’Allemagne souligne 
encore plus l’engagement 
international à rectifier les 
erreurs historiques et cultiver 
le respect mutuel », a-t-elle 
ajouté. En revanche, le British 
Museum de Londres a refusé 
de restituer une partie de sa 
célèbre collection, invoquant 
une loi adoptée en 1963 qui 
empêche le musée de restituer 
ses trésors.

Après avoir fait mine 
d’hésiter, Donald 
Trump a pris un 

risque historique en décidant, 
sans autorisation du Congrès, 
de bombarder trois sites 
nucléaires iraniens. Tandis que 
les yeux se tournent vers la 
République islamique, Israël 
tient une occasion inédite de 
mettre à terre le régime de 
Téhéran, qui a juré sa perte, 

selon le monde fr.
Les Etats-Unis sont engagés 
dans une nouvelle guerre au 
Moyen-Orient, sous l’autorité 
d’un président, Donald 
Trump, qui ne jurait que par la 
paix, le commerce et les seuls 
intérêts nationaux. Samedi 21 
juin, Washington a comblé les 
attentes d’Israël et mené une 
opération aérienne d’ampleur 
contre l’Iran, afin de 

compromettre définitivement 
son programme nucléaire.
Après avoir fait mine d’hésiter 
pendant une semaine, 
Donald Trump a pris un 
risque historique, auquel ses 
prédécesseurs, de George W. 
Bush à Joe Biden, en passant 
par Barack Obama, s’étaient 
refusés. Il a donné le feu 
vert aux bombardiers B-2, 
déployés dans la région, pour 

viser trois sites : Natanz, lieu 
d’enrichissement d’uranium 
déjà endommagé par l’aviation 
israélienne ; Ispahan, où 
seraient conservés des stocks 
importants de matière fissile, 
et enfin Fordo, l’installation 
la plus enfouie, au pied d’une 
montagne.
Dans un message publié sur 
son réseau Truth Social, peu 
avant 20 heures à Washington, 

Donald Trump a annoncé cette 
« attaque très réussie », alors 
même que l’évaluation exacte 
de l’impact des frappes n’avait 
pu être conclue. « Tous les 
avions se trouvent à présent 
hors de l’espace aérien de 
l’Iran », a dit le président, en 
précisant qu’un « chargement 
complet de bombes » avait 
été destiné à la cible la plus 
délicate, Fordo.

La gendarmerie de 
Marseille mobilise 
d’importants moyens 

pour retrouver les auteurs de 
tirs lors d’un mariage à Goult, 
selon l’Agence France-Presse, 
selon le monde fr.
Un groupe d’hommes 
encagoulés et armés a fait 

feu, dimanche 22 juin au petit 
matin, à Goult (Vaucluse) dans 
une fête de mariage. Deux 
personnes sont mortes, dont la 
mariée, et trois blessés graves 
ont été pris en charge par les 
secours, selon une source 
proche du dossier à l’Agence 
France-Presse (AFP), sans 

que les circonstances exactes 
de ce qu’il est arrivé à chacune 
de ces personnes ne soient 
connues à ce stade.
Les faits se sont produits vers 
4 h 30. Selon les premiers 
éléments recueillis, les mariés 
quittaient la fête quand ils ont 
fait face à des assaillants qui 

leur ont tiré dessus, a ajouté la 
source proche du dossier.
L’hypothèse d’un règlement 
de comptes est l’une des 
pistes envisagées. L’enquête 
a été confiée à la section de 
recherche de la gendarmerie de 
Marseille. Un très important 
dispositif a été mis en place 

pour retrouver les auteurs des 
tirs, a appris l’AFP auprès de 
la gendarmerie, qui a évoqué 
28 personnes « impliquées 
» au total, soit le nombre de 
personnes encore présentes 
lors des faits dans la salle des 
fêtes où avait eu lieu la fête 
dans la commune du Luberon.
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Mariage dans le Vaucluse 
Deux personnes tuées, dont la mariée, et trois 

blessés graves après des tirs



La Turquie se propose de jouer les médiateurs entre Téhéran et 
Washington

Ukraine: 

Kiev annonce vouloir intensifier ses frappes en profondeur sur 
la Russie

La Turquie se propose 
de faciliter la reprise 
des discussions entre 

les États-Unis et l’Iran sur le 
programme nucléaire de la 
République islamique, mais 
seulement une fois qu’Israël 
aura cessé ses frappes. « La 
solution passe par la diplomatie 
», a lancé Recep Tayyip Erdogan 
, selon RFI.
Depuis le début des frappes 
israéliennes sur l’Iran, le 
président turc Erdogan multiplie 
les appels téléphoniques. Il s’est 
notamment entretenu deux fois 
avec son homologue américain 
Donald Trump, et deux fois 
avec son homologue iranien 
Massoud Pezeshkian, indique 
notre correspondante à Istanbul, 
Anne Andlauer. En revanche, 

un échange avec le Premier 
ministre israélien Benyamin 
Netanyahu semble exclu. Les 
relations turco-israéliennes 
sont au plus bas en raison de la 
guerre à Gaza. 
Le ministre turc des Affaires 

étrangères, Hakan Fidan, 
a accusé ce samedi Israël 
d’entraîner la région vers un 
« désastre total » au neuvième 
jour de la guerre avec l’Iran, 
à l’occasion d’une réunion 
des ministres des Affaires 

étrangères de l’Organisation 
de la coopération islamique 
(OCI) à Istanbul. « Il n’y a 
pas un problème palestinien, 
libanais, syrien, yéménite ou 
iranien, mais il y a clairement 
un problème israélien », a lancé 
Hakan Fidan, appelant à stopper 
l’« agression sans limites » 
contre l’Iran.
Un rôle de médiateur entre 
l’Iran et les États-Unis, mais à 
une certaine condition
Cette fois, ce n’est donc pas 
entre Israël et l’Iran que la 
Turquie ambitionne de jouer 
les médiateurs, mais bien entre 
Téhéran et Washington, soutien 
de Tel Aviv. « Nous devons 
empêcher que la situation ne 
dégénère en une spirale de 
violence qui mettrait encore 

davantage en péril la sécurité 
régionale et mondiale », a ajouté 
le ministre turc devant plusieurs 
dizaines de ses homologues de 
pays membres de l’OCI.
C’est dans cette optique que 
son président, Recep Tayyip 
Erdogan, qui a rencontré le 
chef de la diplomatie iranienne 
en marge de la session de 
l’OCI, s’est à nouveau dit prêt 
à transmettre des messages : 
« Notre région ne peut pas se 
permettre une nouvelle guerre, 
a-t-il estimé. Ce dont nous 
avons besoin, c’est de bon sens 
et de prudence. Je répète que la 
solution passe par la diplomatie 
et le dialogue, et que nous 
sommes prêts à prendre nos 
responsabilités, y compris à 
jouer un rôle de facilitateur. »

L’Ukraine compte 
intensifier ses frappes 
contre des cibles 

militaires dans la profondeur 
du territoire russe, a annoncé le 
commandant en chef des armées 
ukrainiennes Oleksandr Syrsky, 
dans des remarques rendues 
publiques, ce dimanche 22 juin.  
Le commandant en chef 
ukrainien Oleksandr Syrsky, 
face à des journalistes, dont 
ceux de l’AFP, a affirmé que 
les frappes dans la profondeur 
russe s’avéraient « efficaces » et 
précisé que Kiev n’attaquerait 
que des cibles militaires. « 
Bien sûr, nous continuerons. 
Nous augmenterons l’ampleur 
et la profondeur », a déclaré 
le militaire. Ses commentaires 

interviennent alors que les 
efforts diplomatiques pour 
mettre fin à la guerre de plus de 
trois ans sont au point mort.
La dernière réunion entre les 
deux parties remonte à près 
de trois semaines et aucun 
pourparler de suivi n’a été 
programmé. « Nous ne nous 
contenterons pas de rester 
en défense. Parce que cela 
n’apporte rien et conduit 
finalement au fait que nous 
reculons, perdons des hommes 
et des territoires », a déclaré 
M. Syrsky. Le commandant en 
chef des armées ukrainiennes 
a d’ailleurs reconnu que la 
Russie avait certains avantages 
dans la guerre par drones, 
notamment dans la fabrication 

de drones à fibre optique qui 
sont difficiles à brouiller. « Ici, 
malheureusement, ils ont un 
avantage à la fois en nombre et 
en portée de leur utilisation », 
a-t-il déclaré.
Moscou occupe un cinquième 
de l’Ukraine
Oleksandr Syrsky a également 
affirmé que l’Ukraine détenait 
toujours 90 kilomètres 
carrés dans la région russe 
de Koursk, où Kiev, qui y 
combat actuellement environ 
10 000 soldats russes, avait 
lancé une audacieuse incursion 
transfrontalière en août 2024. « 
Ce sont nos actions préventives 
en réponse à une possible 
offensive ennemie », a-t-il dit. 
La Russie a déclaré en avril 

avoir pris le contrôle total de 
la région de Koursk et nie que 
Kiev y ait une présence.
Moscou occupe actuellement 
environ un cinquième de 
l’Ukraine et a revendiqué 
quatre régions ukrainiennes 
comme étant les siennes depuis 
le lancement de son invasion 

en 2022, en plus de la Crimée, 
qu’elle a capturée en 2014, écrit 
l’AFP. Kiev a accusé Moscou 
de saboter délibérément un 
accord de paix afin de prolonger 
son offensive à grande échelle 
contre le pays et de saisir plus 
de territoire.

Après une guerre de 
trois jours, les armes 
se sont tues entre 

l’Inde et le Pakistan le 10 mai 
2025. Mais les différends qui 
les opposent autour de leur 
frontière et du terrorisme 
dans le Cachemire sont loin 
d’être résolus. New Delhi 
vient ainsi d’affirmer que le 
traité sur les eaux du fleuve 
Indus, qui traverse les deux 
pays, ne serait jamais rétabli. 
Une déclaration martiale.
En plus de s’être affrontés par 
drones et missiles interposés, 

les deux puissances nucléaires 
ont mis fin à plusieurs accords 
pendant ce conflit éclair. 
L’Inde, qui contrôle les 

barrages en amont du fleuve 
Indus, a ainsi suspendu le 
traité sur le partage des eaux 
de ce fleuve. Signé en 1960, 

il était l’un des rares succès 
diplomatiques entre ces pays 
rivaux.
« Assoiffer le Pakistan »
Le gouvernement indien 
a confirmé, ce samedi 21 
juin, que cet accord ne serait 
jamais rétabli. Il s’agit, 
selon les mots du ministre 
de l’Intérieur, Amit Shah, 
d’« assoiffer le Pakistan » au 
profit des agriculteurs indiens. 
New Delhi cherche, depuis le 
10 mai, à afficher sa fermeté 
envers son voisin.
« Guerre de l’eau »

Le fleuve Indus est vital pour 
des millions de Pakistanais. 
Depuis la suspension du 
traité, Islamabad a annoncé 
une action en justice via la 
Banque mondiale ou la Cour 
internationale. Le Pakistan 
nie toute responsabilité dans 
l’attentat au Cachemire et 
accuse l’Inde d’exploiter le 
conflit comme prétexte pour 
s’arroger tous les droits sur le 
robinet du fleuve — dans ce 
qui ressemble de plus en plus 
à une « guerre de l’eau ».

Inde-Pakistan:

 New Delhi ne rétablira jamais le traité des eaux de l’Indus
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Un club de Joseph Oughourlian bientôt racheté en Italie

L’Athletic Bilbao sort du silence pour Nico Williams

AC MILAN:
c’est terminé pour Luka Jovic

REAL MADRID:
Xabi Alonso défend Vinicius face aux critiques

DRAME MCA / UN APPEL AU CŒUR:
 supporters Algériens, le devoir vous appelle

CHAN 2024:
L’Algérie débutera son tournoi à Kampala

ES SÉTIF:
 La direction accepte la démission de Nabil Kouki

Le football algérien 
traverse l’un de ses 
moments les plus durs. 

Ce qui devait être une fête pour 
les supporters du MCA, sacré 
champion d’Algérie 2024-2025, 
a tourné au drame. Alors que les 
tribunes du stade du 05 juillet 
vibraient d’amour et de passion, 
une barrière s’est effondrée, 
emportant avec elle la vie de 
trois supporters et blessant plus 
de 80 personnes.
Face à cette tragédie qui a 
endeuillé la grande famille du 
football algérien, un appel à la 
solidarité est lancé. Aujourd’hui, 
ce ne sont plus les chants qui 
résonnent, mais des appels au 
secours, des cris de douleur… et 
des élans d’humanité.
Drame MCA : tous les groupes 

sanguins sont nécessaires, 
chaque goutte de sang peut 
sauver une vie
Dans ces moments où les mots 
manquent, les actes parlent plus 
fort. Le MCA, ses joueurs, ses 
supporters et tous les Algériens 
sont appelés à se lever ensemble 
pour honorer la mémoire 
des victimes et soutenir les 

survivants. Étant une seule et 
unique famille, notre devoir est 
de soutenir nos frères dans cette 
épreuve.
Notre rédaction, profondément 
attachée aux valeurs humaines 
qui entourent le football, relaie 
aujourd’hui cet appel vital à la 
solidarité. Un appel urgent à tous 
ceux qui le peuvent : rendez-vous 

aux différents établissements 
hospitaliers de la capitale qui 
accueillent les victimes de ce 
drame pour donner votre sang. 
Les blessés ont besoin de nous. 
De vous. Chaque don peut faire 
la différence. Chaque geste peut 
être celui qui sauvera une vie.
Les supporters blessés, 
hospitalisés, sont souvent jeunes, 

passionnés, venus célébrer un 
titre qu’ils attendaient. Ils ne 
demandaient qu’à vibrer avec 
leur club. Aujourd’hui, leur vie 
tient à peu de chose : une poche 
de sang. Un peu de votre temps.
Tous les groupes sanguins sont 
nécessaires. Partagez cet appel 
autour de vous, sur les réseaux, 
dans vos quartiers, auprès de vos 
proches. Que la solidarité prenne 
le relais du chagrin.
Infos pratiques pour le don de 
sang
Lieu : Hôpitaux de Beni 
Messous, de Ben Aknoun et de 
Bab El Oued – Alger
Horaires : Don possible toute la 
journée
Conditions : Être en bonne santé, 
âgé de 18 à 65 ans, muni d’une 
pièce d’identité

L’équipe d’Algérie des 
joueurs locaux (A’), 
dirigée par Madjid 

Bougherra, est domiciliée à 
Kampala, où elle disputera ses 
matchs lors du Championnat 
d’Afrique des nations 2024 
(CHAN), prévu du 2 au 30 août 
2025 dans trois pays d’Afrique 
de l’Est : le Kenya, l’Ouganda et 
la Tanzanie.
Un communiqué officiel de 
la Confédération africaine de 
football (CAF) indique, en 
effet, que l’équipe algérienne 
disputera l’intégralité de ses 
quatre rencontres de la phase 
de groupes au stade Nelson-
Mandela de Kampala, la capitale 

ougandaise. Pour rappel, ce 
stade de Kampala a été inauguré 
en 1997, et sa capacité est 
d’environ 45 000 spectateurs.
D’ailleurs, ce même stade a été 
également désigné pour abriter 
le match de classement pour 
la 3e place de cette édition 
du CHAN 2024. Et toujours 
dans le cadre du rappel, il est 
important de savoir que la 
sélection algérienne des joueurs 
locaux se trouve dans un groupe 
particulièrement compétitif, 
composé de l’Ouganda (pays co-
organisateur), de l’Afrique du 
Sud, de la Guinée et du Niger.
La rencontre d’ouverture du 
tournoi aura lieu à Dar Es 

Salaam, en Tanzanie, tandis que 
la finale se jouera à Nairobi, 
au Kenya. Le format retenu 
pour cette édition de l’an 2025 
comprend quatre groupes, dont 

les deux premiers de chaque 
groupe accéderont aux quarts de 
finale. Ce CHAN 2024 s’annonce 
comme un rendez-vous 
important pour les sélections 

locales africaines, et notamment 

pour l’Algérie, championne 

arabe en titre et désireuse de 

briller à nouveau sur la scène 

continentale. Enfin, il faut savoir 

aussi que l’équipe d’Algérie des 

joueurs locaux s’est qualifiée 

pour ce CHAN 2024 (reporté à 

2025) en battant la Gambie 3-0, 

lors du dernier tour qualificatif 

(retour). Au match aller disputé 

à l’Independence Stadium à 

Bakau, les deux équipes avaient 

fait match nul (0-0).

Luka Jovic et le 
Milan : c’est 
(presque) fini. 

Ce samedi, la Gazetta 
dello Sport annonce 
que l’avant-centre serbe 
de 27 ans va quitter 
l’écurie italienne. Alors 
que son contrat expire 
dans neuf jours, le 
média explique que les 
rossoneri disposaient 
d’une option, activable 
jusqu’au 20 juin, leur 
permettant de prolonger 
le joueur d’une année 
supplémentaire. Mais 
cette date est désormais 
passée, et le 8e de la 
dernière édition de Serie 
A n’est pas passé à 
l’action.

Les Milanais auraient 
rencontré un désaccord 
avec l’intéressé : ce 
dernier souhaitait une 
prolongation de deux 
ans, ce que n’étaient pas 
prêts à lui offrir Igli Tare 
et Massimiliano Allegri, 
respectivement arrivés 
en tant que directeur 
sportif et entraîneur. 
Jovic s’apprête donc 
à quitter Milan par la 
petite porte. Arrivé 
en provenance de la 
Fiorentina à la toute fin 
du mercato estival 2023, 
l’attaquant passé par le 
Real Madrid, Francfort 
et Benfica n’aura jamais 
réussi à convaincre du 
côté de San Siro. Mis au 

placard cette saison, il 
était parvenu à retrouver 
du temps de jeu à partir 
de mars jusqu’à la fin de 
la saison lors du passage 
de Sérgio Conceição 
sur le banc de touche. 
Mais cela ne lui aura 
pas suffi pour marquer 
les esprits. Durant son 
séjour en Italie, il sera 
parvenu à remporter 
une Supercoupe, glanée 
contre l’Inter début 
janvier. Pour ce qui est 
de son avenir, il serait 
pisté par Cruz Azul, au 
Mexique, et Botafogo, 
au Brésil.

Transparent lors du 
match nul entre Al-
Hilal et le Real Madrid, 

Vinicius Junior n’est plus que 
l’ombre de lui-même depuis 
plusieurs mois. Le Brésilien 
traîne des pieds sur le terrain, 
fait de moins en moins d’effort 
défensif et à contrario n’arrive 
plus à se montrer décisif 
dans la surface de réparation 
adverse. Un passage à vide 
dont son entraîneur Xabi 
Alonso a conscience, mais qui 
ne l’inquiète pas outre mesure.
«Je ne pense pas qu’il ait 
besoin qu’on lui rappelle la 

situation. Il va bien, mais 
nous voulons tous le pousser 
à être décisif, comme il l’a 
été à maintes reprises. Il a ce 
style de jeu imprévisible qui le 
distingue. Lorsqu’il parvient à 
se connecter avec son essence 
sur le terrain, c’est crucial», a 
expliqué le manager espagnol 
en conférence de presse avant 
la deuxième sortie madrilène, 
contre Pachuca. Sans Kylian 
Mbappé une fois de plus, le 
Real aura besoin d’un grand 
Vinicius.

Propriétaire du 
RC Lens, Joseph 
Oughourlian est 

également actionnaire au 
sein de plusieurs autres 
écuries, bien plus discrètes 
que la première. L’une 
d’entre elles est le Calcio 
Padova, écurie italienne 
qui évolue en Serie C. 
Et visiblement, l’homme 

d’affaires s’apprête à 
passer la main. Selon les 
informations du Corriere 
del Veneto, le club pourrait 
être cédé à Prima Capital, 
fond d’investissement au 
sein duquel se trouve un 
entrepreneur originaire de 
la ville.
Le média transalpin se veut 
prudent, puisque l’entité 

blanche et rouge paraissait 
déjà proche d’une vente au 
cours des derniers mois, 
sans que l’opération n’aille 
à son terme. Mais cette fois-
ci semble être la bonne. 
La semaine à venir serait 
décisive, à tel point qu’une 
annonce officielle pourrait 
avoir lieu ce lundi.

Ce dimanche matin, 
des fans de l’Athletic 
Bilbao ont effacé le 

visage de Nico Williams 
d’une fresque à l’effigie des 
joueurs du club basque et ont, 
à la place, écrit un message à 
son encontre : « que tu restes 
ou que tu partes, tu as perdu 
notre respect ». Un contexte 
de tension extrême, à l’heure 
où le départ de l’intéressé 
vers le Barça est très proche. 
Et face à cet acte qui a fait 
beaucoup de bruit en Espagne, 

l’Athletic Club est sorti du 
silence. «Le respect est l’un 
des piliers fondamentaux 
de l’Athletic Club. L’été 
vient de commencer et 
les publications sur Nico 
Williams, joueur sous contrat 
avec l’Athletic Club jusqu’en 
2027, abondent dans les 
médias et les réseaux sociaux. 
Avec elles, un nombre 
infini de commentaires et 
de réactions en tout genre. 
Nico est l’un des nôtres. 
Un joueur élevé à Lezama, 

aimé dans le vestiaire et 
soutenu par ses fans. Le Club 
comprend que la situation 
actuelle puisse susciter une 
certaine inquiétude chez 
les supporters de l’Athletic, 
notamment lorsqu’elle est 
alimentée par des rumeurs, 
de l’arrogance ou un mépris 
de notre identité. Mais être 
supporter de l’Athletic, 
c’est aussi savoir garder son 
sang-froid», a assuré le club 
basque.

La direction du 
club des Aigles 
Noirs, l’ES Sétif, a 

annoncé l’acceptation de la 
démission de l’entraîneur 
tunisien de l’équipe, Nabil 
Kouki.
Cette décision a été prise 
par les responsables de 
l’ES Sétif, à la suite de la 
démission de l’entraîneur 
tunisien, Nabil Kouki, 
samedi dernier, à l’issue du 
match gagné par son équipe 
face à l’US Biskra (1-0), au 
stade 8 mai 1945 de Sétif, 
pour le compte de la 30e 
journée du championnat de 
Ligue 1 Mobilis.
La direction du club sétifien 
a noté dans son communiqué 
sur le sujet « que la décision 
s’inscrit dans le cadre de 
la compréhension et du 
respect mutuels, et exprime 

sa pleine appréciation 
pour le travail accompli 
par le Tunisien durant son 
mandat d’entraîneur-chef 
du club. Que ce soit par 
son engagement ou par 
les efforts qu’il a déployés 
pour développer les 
performances de l’équipe. 
» La direction de l’ES Sétif 
a également exprimé ses 
sincères remerciements 
et sa reconnaissance à 
l’entraîneur Nabil Kouki 
et à son staff pour tout 
ce qu’ils ont fait pour le 
club, leur souhaitant plein 
succès dans leur carrière 
professionnelle.
Enfin, elle a souligné que 
plusieurs changements 
que la direction du club 
apportera dans la prochaine 
phase seront annoncés 
prochainement.
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La première montre connectée qui surveille votre 
température 24 h sur 24

Tesla peut trembler  

une prochaine Mercedes-Benz pourrait surpasser 
l’autonomie de la Model 3

Un concept car dévoilé 
par Mercedes-Benz 
approche lentement de 

sa mise en production : la CLA 
Class EV. Elle a plus d’un atout 
dans sa poche, notamment son 
autonomie, bien supérieure à 
celle d’une Model 3.
La marque allemande continue 
son petit bonhomme de che-
min dans sa transition vers le 
tout-électrique. Après la super 
limousine, le SUV EQC, le SUV 
compact et le gigantesque mo-
nospace-van, et même les bornes 
électriques installées un peu 
partout dans le monde, c’est au 
tour de la berline quatre portes. 
La CLA Class EV s’inscrit donc 
dans la gamme Mercedes-Benz 
Modular Architecture, qui sera 
composée de quatre modèles : 
cette berline, deux SUV et une 
voiture à hayon. La CLA Class 
EV devrait ainsi proposer ce que 
Mercedes a toujours su faire : de 
la puissance dans un écrin élé-
gant.
Une autonomie exceptionnelle
D’un gabarit similaire à la Mer-
cedes CLA thermique, sa ligne 
lui ressemble en de nombreux 
aspects. Cependant, la marque a 
maximisé ses efforts sur l’aéro-
dynamisme du véhicule. On le 
sait, l’un des plus grands enne-
mis de l’autonomie d’une voiture 

est la résistance à l’air lorsqu’elle 
est en mouvement. En réduisant 
le Cx (coefficient de pénétration 
dans l’air), on minimise la traî-
née de l’air sur la carrosserie du 
véhicule, et l’efficacité énergé-
tique est de fait meilleure.
Ainsi, la CLA Class EV est at-
tendue avec une autonomie plu-
tôt impressionnante de 750 kilo-
mètres avec une charge unique, 
selon la norme WLTP. En plus 
du travail sur l’aérodynamisme, 
c’est une batterie de nouvelle 
génération qui lui permet d’affi-
cher un score si haut. L’efficacité 
de cette dernière est très élevée, 
et elle affiche une consommation 
mesurée de 12 kWh pour 100 
kilomètres.
Bien évidemment, la CLA Class 

EV supporte la recharge rapide 
de 800 volts. Il sera possible 
de regagner 400 kilomètres 
d›autonomie avec une charge 
de 15 minutes. Le véhicule 
peut aussi lui-même fournir de 
l›énergie pour recharger d›autres 
appareils électriques si besoin.
Une conception et une technolo-
gie embarquée de haut vol
Une fois n›est pas coutume, 
Mercedes propose un habitacle 
très luxueux. Son design évolue 
tout de même par rapport aux 
autres modèles électriques et 
tend à (encore plus) se moderni-
ser. Ce qui frappe tout d›abord, 
c›est l›immense écran qui longe 
l›entièreté de la planche de bord. 
Baptisé « Hyperscreen », il est 
l›élément le plus marquant de ce 

nouvel intérieur.
La CLA EV devrait également 
être équipée du système de 
conduite autonome de niveau 3, 
qui sera activé après le lance-
ment du véhicule par une mise à 
jour. Même si tous les détails des 
équipements ne sont pas connus 
à ce jour, on peut espérer qu›elle 
soit bardée de technologies de 
pointe comme c›est le cas pour 
ses autres véhicules électriques : 
systèmes de sécurité de conduite 
avancés, statistiques consul-
tables à loisir, affichage tête 
haute, prévision de l›itinéraire 
ou caméra 360 degrés. Il est for-
tement probable néanmoins que 
d›autres éléments du concept ne 
soient pas présents à la sortie 
finale du véhicule, dont peut-être 

ce fameux Hyperscreen.
La CLA EV devrait entrer en 
production à partir de 2024 et 
s’inscrit dans le grand plan de 
Mercedes « Ambition 2039 », 
qui vise la neutralité carbone in-
tégrale de la totalité de sa chaîne 
de production d’ici 10 ans. De 
nombreuses zones d’ombre de-
meurent néanmoins sur certains 
aspects très importants, notam-
ment son prix. Même si cette 
nouvelle itération est censée re-
présenter l’entrée de gamme de 
la marque, il ne fait aucun doute 
qu’il sera bien plus élevé que la 
Model 3, dont Tesla vient de dé-
voiler la nouvelle version.

Withings sortira cet automne sa 
nouvelle génération des ScanW-
tach. La plus optimisée, la 
ScanWatch 2, va pouvoir enre-
gistrer en permanence la tempé-
rature corporelle, en plus du suivi 
du sommeil, de la santé cardio-
vasculaire et toute autre activité 
physique. Elle intègre désormais 
aussi trois nouveaux paramètres : 
la fréquence respiratoire, les va-
riations de la fréquence cardiaque 
durant le sommeil et le suivi du 
cycle menstruel. Elles disposent 
toutes deux d’une autonomie de 
30 jours. Présentées au salon de 
l’IFA, elles seront disponibles en 
octobre. 
Cet automne va sortir la première 
montre connectée capable de 
suivre 24h/24 l’évolution de la 
température corporelle de celui ou 
de celle qui la porte. Loin d’être 
un gadget, cette nouveauté peut 

aider de nombreuses personnes 
malades, mais aussi des sportifs 
ou encore certains professionnels.
Le fabricant français Withings, 
véritable référence en matière de 
santé connectée, vient de présen-
ter sa nouvelle gamme de montres 

ScanWatch, capable de mesurer 
votre température 24h/24 et 7j/7, 
une grande première. Jusque-là, 
cette fonctionnalité était assez 
limitée. La référence en matière 
de montre connectée, l’Apple 

Watch, ne propose par exemple 
de la mesurer que la nuit, dans le 
cadre du « suivi du sommeil ». 
Or, avoir un accès permanent à 
sa température depuis sa montre 
connectée peut être une aide pré-
cieuse pour de nombreuses per-
sonnes.
Trois nouvelles fonctionnalités à 
portée de main
Gardée au poignet, cette montre 
va pouvoir mesurer en continu, 
grâce à ses capteurs, la tempéra-
ture corporelle, jour et nuit, ainsi 
que la variation de la fréquence 
cardiaque, la fréquence respira-
toire et les cycles de sommeil. 
Les femmes peuvent, quant à 
elles, renseigner et suivre leurs 
cycles menstruels directement sur 
leur montre connectée.
Cette fonctionnalité n’est pas ano-
dine, car énormément de monde 
a en théorie besoin de connaître 

en permanence sa température 
corporelle. C’est notamment le 
cas des personnes souffrant de 
maladies chroniques ou auto-im-
munes, mais aussi de troubles en-
docriniens, tels que le diabète ou 
l’hypothyroïdie. D’une manière 
générale, cela peut aussi servir à 
n’importe quelle personne âgée 
fragile. Dans leur cas, tout chan-
gement brutal de température 
pourrait faire l’objet de compli-
cations.
Outre les personnes malades, 
cette prise de température conti-
nue peut également être utile pour 
les personnes pratiquant réguliè-
rement une activité physique in-
tense, mais aussi pour tous ceux 
qui travaillent dans des condi-
tions extrêmes, dans des lieux très 
chauds ou inversement froids. 



Le ministre de la Culture 
et des Arts, M. Zouhir 
Ballalou, a affirmé, samedi 

à Alger, lors de l’inauguration de 
la manifestation «Alger capitale 
de la culture hassaniya 2025», que 
cet événement abrité par l’Algérie 
«incarne la profondeur des liens» 
unissant l’Algérie, la Mauritanie 
et le Sahara occidental.  

Dans une allocution prononcée 
au Palais de la culture Moufdi-
Zakaria, M. Ballalou a souligné 
que la reprise par l’Algérie du 
flambeau de cette manifestation, 
après la Mauritanie, «n’est pas 
un simple transfert symbolique, 
mais incarne la profondeur des 
liens que nous avons avec ce 
pays, et avec tous les peuples 
frères qui participent à nos côtés 
dans cet espace culturel, dont 
la République arabe sahraouie 
démocratique (RASD)». 

L’organisation de cette 
manifestation par l’Algérie 
«marque une étape hautement 
significative dans le processus 
de consécration d’une 
conscience culturelle commune 
et le renforcement des liens de 
fraternité et de complémentarité 
entre nos peuples, partant de 
la conviction profonde que la 
culture, dans toute ses expressions, 
est un pont de communication, un 
outil de rapprochement et un des 
piliers du développement et de la 
stabilité», a soutenu le ministre.

En accueillant cet événement, 
«l’Algérie réaffirme son 
engagement constant en faveur 
de la diversité culturelle, étant 
l’une des constantes de l’identité 
nationale», a-t-il indiqué, 
rappelant que «la culture 

hassaniya demeure vivante dans 
plusieurs régions du pays (..) 
qui préservent, à ce jour, leurs 
traditions hassanies authentiques, 
illustrant ainsi l’ancrage profond 
des similitudes culturelles et 
spirituelles entre l’Algérie et son 
voisinage africain et arabe».  

Et d’ajouter que la culture 
hassaniya en Algérie représente 
«un élément vivant de notre 
identité et un domaine prometteur 
d’échange avec les peuples 
voisins, notamment nos frères de 
Mauritanie et de la République 
sahraouie, ce qui nous incite 
à réfléchir aux moyens de 
développer une diplomatie 
culturelle dynamique, capable de 
renforcer nos liens et de servir 
notre histoire et notre avenir 
commun». 

M. Ballalou a révélé que son 
secteur a lancé, dans ce cadre, des 
projets culturels ambitieux, dont 
l’impression et la publication, 
l’année dernière, de nombreux 
ouvrages dans les domaines de la 
littérature et du patrimoine hassani, 
la préparation pour la production 
de films cinématographiques 

et documentaires sur la culture 
hassaniya et sa mise en 
valeur à l’échelle nationale et 
internationale, ainsi que la volonté 
d’élaborer un plan d’action 
commun avec les partenaires 
culturels en Mauritanie et en 
République sahraouie.

De son côté, le ministre de 
la Culture, des Arts, de la 
Communication et des Relations 
avec le Parlement, porte-parole 
du gouvernement mauritanien, 
M. Al-Houssein Ould Medou a 
déclaré que «le choix d’Alger, 
riche de son legs révolutionnaire 
et culturel ancestral, pour être la 
capitale de la culture hassaniya, 
revêt une portée hautement 
symbolique car il confirme que la 
culture hassaniya est un héritage 
commun aux peuples de cet 
espace 

libre dont les frontières n’ont 
été définies et soumises aux 
contraintes administratives 
que récemment, et qui a vu ses 
contours tracés par les caravanes, 
la poésie, les assemblées et 
les liens fraternels et humains 
profondément enracinées dans 

l’histoire». 

«Pour la Mauritanie, l’accueil par 
l’Algérie de cette manifestation, 
est une étape marquante dans la 
consolidation de la coopération 
culturelle fraternelle entre elle et 
l’Algérie et témoigne de la solidité 
des liens entre les deux pays, 
qui transcendent la géographie 
et la politique pour s’étendre 
aux domaines de la pensée, de 
la langue et de la créativité, et à 
l’ensemble du patrimoine culturel 
et civilisationnel commun», a-t-il 
dit.

Il s’agit, selon lui, «d’une 
initiative authentique reflétant 
la profondeur de la perception 
et de la conscience de la valeur 
de ce legs culturel exceptionnel, 
représentant l’une des principales 
facettes et manifestations du 
cachet civilisationnel de notre 
immense espace saharien qui 
s’étend loin dans le temps et 
l’espace et se déploie surtout par 
ses repères définis par la langue, 
la mémoire et l’identité».

Le ministre sahraoui de la 
Culture, Moussa Salma Labid 
s’est félicité de l’organisation de 
cette manifestation en Algérie, 
soulignant «qu’à chaque tournant 
de l’histoire, l’Algérie confirme 
qu’elle n’est pas seulement un 

Etat qui soutient les opprimés, 
mais aussi une école de loyauté et 
l’un des bastion du triomphe de la 
justice...».

Et d’ajouter: «cette grande 
manifestation n’est pas 
un évènement historique 
conjoncturel, mais constitue une 
halte militante symbolique qui 
confirme que la culture hassaniya, 
de par son poids, sa profondeur 

et son étendue, est l’un des 
fondements de l’identité, s’érige 
en pont de communication entre 
nos peuples et comme un rempart 
pour lutter contre l’oubli».

L’Algérie accueille aujourd’hui 
«des peuples avec lesquels elle 
partage la même histoire, la 
même géographie et un même 
destin, des peuples qui sont 
profondément convaincus que 
l’Algérie demeurera un soutien, 
un appui et une voix pour la 
liberté, et restera la conscience 
vive des causes justes», affirmant 
que la proclamation de l’Algérie 
capitale de la culture hassaniya 
se veut un «un engagement de 
fidélité» et «d’unité» entre les 
peuples d’Algérie, du Sahara 
Occidental et de Mauritanie.

De son côté, le président de 
l’Union internationale des 
écrivains d’expression hassaniya, 
Edou Ould Beniouk, a salué 
l’organisation par l’Algérie 
de cette manifestation qu’il a 
qualifiée de «fédératrice» entre 
les peuples de Mauritanie, du 
Sahara Occidental et d’Algérie, 
en sus de constituer «un moment 
historique qui met à l’honneur 
l’homme saharien».    

Organisée par le ministère 
de la Culture et des Arts, en 
collaboration avec l’Union 
internationale des écrivains 
d’expression hassaniya, la 
manifestation «Alger, capitale 
de la culture Hassaniya» se 
poursuivra jusqu’au 23 juin. 

La première édition de la 
rencontre cinématographique 
Rusicada s’est ouverte samedi 
après-midi à la bibliothèque 
principale de lecture publique 
de Skikda en présence de 
professionnels du 7ème art et de 
cinéphiles.

Dans une déclaration à l’APS, 
la directrice de la culture et des 
arts de la wilaya, Sabiha Tahrat, 
a indiqué que cette manifestation 
qui se tient jusqu’au 23 juin sous 
le thème «de l’écriture à l’écran» 

porte un symbolique particulier 
en se référant à Rusicada qui a 
toujours été un incubateur de 
l’art et de la créativité accueilli 
et œuvre à encourager les jeunes 
talents dans les domaines de 
mise en scène, le tournage et 
l’écriture de scénarios.

Le directeur artistique de la 
rencontre, Djamel Mohamedi, a 
relevé que la rencontre qui est un 
espace de réflexion et d’art dédié 
au cinéma verra l’organisation 
d’ateliers master class encadrés 

par des professionnels au 
profit des jeunes cinéastes 
ainsi que de deux conférences 
débats sur «l’importance de 
l’industrie cinématographique 
et son impact» et «le tournage 
cinématographique en Algérie et 
la possible exploitation des biens 
culturels».

Organisée conjointement par la 
direction de la culture et des arts, 
la maison de la culture Mohamed 
Seradj et la bibliothèque 
principale de lecture publique, 

cette rencontre ouverte par le 
wali, Saïd Akhrouf verra la 
projection de diverses œuvres 
cinématographiques au cinéma 
El Allia dont «Min ajlika» de 
Khaled El Kebbich, «La gare Ain 
Lahdjar» de Lotfi Bouchouchi et 
«Héliopolis» de Djaffar Gacem.

La cérémonie d’ouverture a été 
marquée par la projection en 
hommage à la cause palestinienne 
du film «Exception» du 
réalisateur palestinien Azzedine 
Cheleh sur le rude quotidien des 

palestiniens sous l’occupation 
sioniste et les défis affrontés pour 
rester sur leur terre et préserver 
leur identité.

La ville de Skikda accueillera 
durant les trois jours de la 
manifestation un grand nombre 
d’artistes nationaux dont les 
comédiens Hassan Kachach, 
Othmane Bendaoud, Abdelhak 
Benmarouf et Aziz Boukrouni 
ainsi que des étudiants de 
l’institut national supérieur du 
cinéma.

La manifestation «Alger, Capitale de la Culture 
hassaniya» incarne la profondeur des liens entre 

l’Algérie, la Mauritanie et le Sahara occidental

Skikda
 ouverture de la 1ère édition de la rencontre 

cinématographique Rusicada
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Dans le village tranquille 
d’Umm Al-Hamam, 
situé dans la province 

orientale de l’Arabie saoudite, 
une passion de longue date pour 
les livres s’est transformée en un 
havre culturel.
Ali Al-Herz, bibliophile et 
archiviste littéraire, a transformé 
sa maison en une bibliothèque 
d’exception nommée Jadal, un 
véritable trésor contenant plus 
de 37 000 livres, plus de 100 
000 journaux et magazines, ainsi 
que des antiquités, dont certaines 
datent de plus d’un siècle.
Mais Jadal n’est pas seulement une 
bibliothèque, c’est bien plus que 
cela. C’est un musée à explorer, 
un espace philosophique propice 
à la réflexion et un rempart contre 
l’oubli des histoires culturelles 
importantes.
Al-Herz a déclaré à Arab News 
: « Depuis ma naissance, j’ai été 
entouré des livres de ma mère. 
J’ai grandi immergé dans cette 
passion, à tel point qu’elle m’a 
complètement envahi ; je suis 
devenu un rat de bibliothèque. »
L’étincelle qui a tout déclenché a 
été la rencontre d’Al-Herz avec 
l’épopée Sirat Antar à l’âge de 13 

ans. « À partir de cette épopée, 
et à travers elle, j’ai commencé à 
explorer d’autres mondes », a-t-il 
déclaré. 
C’est cette curiosité et cette 
fascination qui ont finalement 
conduit Al-Herz à créer l’une des 
initiatives les plus originales du 
royaume d’Arabie saoudite.
Le nom « Jadal » signifie « 
débat» ou « discussion » en 
arabe, reflétant l’esprit curieux 
de la bibliothèque. Pour Al-Herz, 
l’objectif n’est pas seulement 
de préserver les textes, mais 
aussi l’idée de questionner et 
d’explorer les idées.
Al-Herz a déclaré : « J’ai choisi 
ce nom pour la bibliothèque, car 
il est profondément ancré dans 
l’histoire philosophique de la 
Grèce antique, ainsi que dans 

notre propre tradition culturelle 
arabo-islamique, en particulier 
dans notre héritage religieux. »
L’atmosphère philosophique 
imprègne les trois salles 
principales, nommées d’après 
Socrate, Platon et Aristote, qui 
accueillent les visiteurs dans un 
univers dédié à la lecture et à la 
réflexion. 
Des manuscrits rares, des textes 
anciens, des journaux et des 
antiquités ont été soigneusement 
archivés. Chaque pièce est un 
murmure du passé qui s’adresse 
à l’avenir. 
Al-Herz explique : « Même mon 
intérêt récent pour l’achat de 
livres s’est principalement orienté 
vers les éditions rares et les 
imprimés anciens, afin de créer 
une harmonie entre patrimoine et 

modernité. »
Mais Jadal ne se laisse pas 
envahir par la nostalgie, car 
Al-Herz organise toutes les 
deux semaines une réunion 
littéraire. Cet événement fait 
revivre une tradition qui était 
autrefois importante dans la vie 
intellectuelle des Arabes.
C’est un environnement où 
écrivains, universitaires et 
penseurs se réunissent autour 
d’un café arabe pour échanger 
des idées dans une atmosphère 
animée. 
À une époque où les gens 
recherchent des informations 
instantanées en ligne, Al-Herz 

continue d’utiliser des méthodes 
traditionnelles. « Il y a une 
lutte permanente entre deux 
générations », observe-t-il. « La 
victoire reviendra finalement à 
cette dernière génération, une fois 
que ma génération aura disparu. 
Les bibliothèques papier seront 
alors transformées en musées. »
Il a peut-être raison, mais pour 
l’instant, au cœur de la campagne 
de Qatif, la bibliothèque Jadal 
continue d’exister, et c’est un 
lieu où l’encre, la mémoire, le 
débat et le patrimoine continuent 
de façonner l’âme culturelle du 
Royaume.

Au Soudan du Sud, la 
musique tente de réunir 
ceux que les conflits ont 

divisé.
Consciente de ce pouvoir, 
la mission de maintien de 
la paix des Nations Unies 
(MINUSS), en collaboration 
avec l’UNESCO, a organisé un 
concert à Malakal, dans l’État du 
Haut-Nil, une région fortement 
touchée par les récents conflits. 
Cette initiative visait à favoriser 

la réconciliation et à restaurer la 
confiance entre les habitants.
En tête d’affiche, le célèbre 
musicien sud-soudanais 
Emmanuel Kembe a attiré des 
milliers de personnes venues 
célébrer un moment de répit. 
À travers la musique, le public 
a renoué avec son identité 
collective et retrouvé l’espoir 
d’un avenir pacifique.
Environ 2 500 personnes ont 
entonné des chants de paix et 

dansé au rythme de mélodies 
entraînantes.
Kembe, connu pour son 
engagement en faveur du 
changement, a profité de 
l’événement pour exprimer 
son espoir d’une transition 
démocratique réussie, rendue 
possible par l’organisation, 
longtemps attendue, d’élections 
nationales.

Les stars de Squid Game 
ont foulé le tapis rouge 
à New York ce mercredi, 

lors de la première mondiale 
très attendue de la troisième 
et dernière saison du thriller 
phénomène de Netflix.
Cet événement a rassemblé le 
casting principal ainsi que de 
nombreux fans et journalistes, 
impatients de découvrir la suite 
des aventures de Gi-hun, alias 
Joueur 456, incarné par Lee 
Jung-Jae.
La nouvelle saison reprend 
immédiatement après le final de 
la deuxième, où Gi-hun fait face 
aux conséquences tragiques de 

sa rébellion avortée et à la perte 
douloureuse de son ami Jung-
bae. Le personnage sombre peu 
à peu dans un désespoir profond, 
tandis que le mystérieux Front 
Man, joué par Lee Byung-
hun, dont la véritable identité 
reste secrète, tire les ficelles en 
coulisses, infiltrant le jeu pour 
des desseins encore inconnus.
Lors de la soirée, les acteurs 
ont partagé quelques aperçus 
sur cette ultime saison. Yim Si-
wan, interrogé en anglais, s’est 
montré évasif mais enthousiaste 
: « Il est difficile de répondre à 
cette question sans tout dévoiler, 
mais je dois avouer que la saison 

3 de Squid Game est beaucoup 
plus éprouvante que la saison 2 
de Squid Game ».
Face à la remarque du reporter, 
Jo Yu-ri, s’exprimant en coréen, 
a ajouté : « Je ne peux pas entrer 
dans les détails évidemment, 
mais ce sera plus violent. »
Le ton est donc donné : les 
spectateurs peuvent s’attendre à 
une intensification du suspense, 
des émotions et des scènes d’une 
violence plus marquée, dans ce 
dénouement tant attendu.
La saison 3 de Squid Game 
sera disponible en streaming 
sur Netflix à partir du 27 juin 
prochain.

La bibliothèque Jadal est une oasis culturelle dans la 
province orientale de l’Arabie saoudite

Soudan du Sud
la musique rapproche les communautés

 un final sanglant s’annonce pour la série «Squid Game»
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Si le foie est fatigué, c’est 
tout le corps qui tourne 
au ralenti. Voilà pourquoi 

il est indispensable de limiter 
certains aliments qui peuvent 
encrasser cet organ vital.
© bubutu - 123RF
Le foie est un organe qui 
assure plus de 300 fonctions 
biologiques : il métabolise 
les toxiques (graisses, alcool, 
médicaments...), il recueille 
et filtre le sang, il fabrique 
la plupart des protéines, il 
produit la bile pour aider 
l’intestin grêle à digérer... 
Alors si notre foie est fatigué, 
c’est tout notre corps qui est 
affaibli. Voici les aliments 
dont il ne faut pas abuser 
pour ne pas le surcharger.
Le pain peut affaiblir le foie
«Le pain blanc est 
particulièrement à limiter 
car son index glycémique 
a tendance, à la longue, à 
fatiguer le foie», explique 
le Pr Patrick Marcellin, 
hépatologue. L’index 
glycémique est un indice de 0 
à 100 qui représente la rapidité 
avec laquelle les glucides 
consommés vont être digérés 

et arriver dans le sang. Le 
pain a un index glycémique 
de 70, donc un indice élevé. 
Et une hausse rapide du taux 
de glucose, suivie d’une chute 
brutale, peut affaiblir le foie. 
Pour éviter les variations de 
glycémie trop importantes, 
mieux vaut privilégier les 
pains à IG bas comme le 
pain au levain (IG 35) ou 
le pain de seigle (IG 40). 
La pomme de terre augmente 
le taux de gamma GT
De la même façon, la pomme 
de terre peut fatiguer le foie. 
L’index glycémique de la 
pomme de terre varie en 
fonction du mode de cuisson 
: il est de 70 lorsqu’elle est 

cuite à la vapeur, mais grimpe 
à 95 lorsqu’elle est cuite au 
four. Une étude parue en 2015 
dans le journal Diabesity in 
Practice a d’ailleurs montré 
qu’une alimentation pauvre 
en féculents comme la pomme 
de terre et riche en «bonnes 
graisses» comme l’huile 
d’olive pouvait réduire de 
47% le taux de gamma GT, 
la protéine qui permet de 
mesurer l’état de santé du foie. 
«Un taux élevé de gamma GT 
suggère que le foie est engorgé, 
voire malade», indique 
notre interlocuteur.  	
Foie malade : que manger ?
NASH, hépatite, fibrose, 
cirrhose... Les maladies 

du foie sont nombreuses. 
Heureusement, l’alimentation 
peut soulager un foie malade, 
fragile, trop gras ou engorgé 
et l’aider à se régénérer.
Les fritures surchargent les 

cellules hépatiques
«Les aliments frits doivent 
être consommées très 
exceptionnellement», indique 
d’emblée le Pr Marcellin. 
Les graisses, particulièrement 
les huiles riches en acides 
gras saturés et les huiles 
partiellement hydrogénées 
comme les huiles de fritures, 
ont tendance à se loger 
dans les cellules du foie 
et à les surcharger. Pour 
éviter d’engorger trop le 
foie, préférez les huiles à 
haute stabilité telles que 
les huiles de colza et de 
tournesol, ou l’huile d’olive 
qui résiste bien à l’oxydation 
en cas de forte température. 
Les sodas favorisent 
le risque de NASH
«Notre mode de vie alimentaire 
actuel (consommation de 
malbouffe, de fast-food, 
de produits industriels, de 
déjeuners sur-le-pouce… 

ainsi qu’une position assise 
et une sédentarité au travail) 
fait qu’on absorbe plus, voire 
trop, de sucres qui peuvent 
s’accumuler dans le foie», 
argue l’expert. Et comme 
«plus on avale de sucres, plus 
on a envie d’en consommer», 
les stéatoses (NASH) sont de 
plus en plus fréquentes. Les 
sodas light ou «zéro» ne sont 
pas meilleurs, au contraire : ils 
contiennent des faux sucres et 
des édulcorants, n’alertent pas 
les centres de satiété du cerveau 
comme le ferait le «vrai 
sucre», stimulent l’appétit et 
nous incitent à consommer 
encore plus de sucre. De 
plus, nombre d’aliments 
que nous consommons 
quotidiennement, ne semblent 
a priori pas sucrés, mais en 
contiennent énormément. 
Il s’agit des produits 
industriels, des jus de fruits, 
des sauces, des pains de 
mie, des produits diététiques 
ou encore des poêlées 
de légumes préparées....
L’alcool peut détruire jusqu’à 
90% des cellules hépatiques

Les pires aliments qui fatiguent le foie

«Souvent on se pense vigilant, 
mais on ne l’est pas tant que ça.»
Une balade au parc, un 
déjeuner en terrasse, un après-
midi à la plage... Le corps 
peut vite se retrouver en 
surchauffe sans que l’on s’en 
aperçoive. Le coup de chaleur, 
particulièrement redouté quand 
les températures augmentent, 
survient lorsque la température 
corporelle s’élève de manière 
excessive. Certaines personnes 
doivent faire particulièrement 
attention : «On n’a pas 
tous la même tolérance à 
la chaleur» rappelle le Dr 
François-Xavier Moronval, 
médecin urgentiste. Lorsque 
l’organisme n’arrive plus à 
réguler sa température interne, 
il faut agir vite mais bien.
Quand il a trop chaud, le 
corps réagit pour revenir à 
une température corporelle 
normale (37°C). Plusieurs 

symptômes surviennent alors. 
«Il n’y a pas un symptôme en 
particulier mais plusieurs, et 
ils sont progressifs» poursuit 
le Dr Moronval. Parmi eux 
: maux de tête, sensation de 
malaise, étourdissements, 
tremblements, soif intense, 
fièvre, frissons. Si ces signaux 
d’alerte sont négligés, ils 
peuvent évoluer vers une 
perte de conscience voire 
une hyperthermie sévère, 
avec une température 
corporelle dépassant les 42 
°C. Il s’agit d’une situation 
exceptionnelle, mais à risque 
vital. «Les symptômes 
sont moins perceptibles 
chez les jeunes enfants et 
chez les personnes âgées.»
Le premier réflexe en cas 
de coup de chaleur c’est de 
s’hydrater. C’est très bien 
mais «attention» prévient 
l’urgentiste. «Il ne faut jamais 

s’hydrater en grande quantité 
trop rapidement mais plutôt 
boire en petites quantités de 
manière fractionnée.» Une 
ingestion excessive d’eau sur 
un temps court peut favoriser 
une hyponatrémie caractérisée 
par une concentration 
anormalement basse de sodium 
(sel) dans le sang. Le corps 
reçoit un apport excessif 
d’eau qui dilue le sodium 
dans le sang. L’hyponatrémie 
peut entraîner des troubles 
neurologiques graves comme 
des maux de tête, des nausées, 
une confusion, voire un 
coma. Dans les cas sévères 
ou mal pris en charge, elle 
peut provoquer un œdème 
cérébral potentiellement 
mortel et nécessite une 
hospitalisation en urgence.
Boire trop d’eau d’un coup 
réduit également la bonne 
hydratation du corps, l’eau est 

éliminée trop vite pour être 
bien utilisée par les cellules. 
Il faut aussi éviter l’eau 
glacée qui peut entraîner des 
crampes digestives voire des 
vomissements, aggravant le 
risque de déshydratation. Face 
à une personne qui subit un 
coup de chaud, est confuse, a 
des vertiges... il faut appeler le 

15 (Samu). Pour prévenir un 
coup de chaleur, il faut porter 
un chapeau, rester à l’ombre, 
éviter l’alcool, utiliser une 
protection solaire et surtout, ne 
pas attendre d’avoir soif pour 
boire. «Souvent on se pense 
vigilant, mais on ne l’est pas tant 
que ça» conclut le spécialiste.

Je suis médecin urgentiste et voici la pire chose à faire en cas de 
coup de chaleur, les symptômes vont empirer
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Pour gagner en sérénité, 
on réaménage notre 
intérieur en suivant les 

conseils des coachs en psycho 
déco, une discipline qui revisite 
la science chinoise de l’habitat.
Spécialisées dans les 
interactions entre décoration 
et émotions, des influenceuses 
d’un nouveau genre nous 
montrent comment aménager 
un intérieur qui s’accorde à 
nos besoins profonds (énergie, 
apaisement, sommeil...). 
Choix des objets et des 
couleurs, position des meubles, 
circulation de la lumière 
naturelle... Tous les aspects de 
l’habitat sont abordés. Alors 
que le feng shui traditionnel 
repose sur l’équilibre entre le 
yin (lâcher-prise) et le yang 
(action), la psycho décoration 
se veut plus abordable, mieux 
adaptée à nos modes de vie. Pas 
besoin de tout chambouler pour 
se sentir mieux chez soi... et 
dans sa tête !

1. Je fais entrer la lumière
Pour un moral au top, attirez 
l’énergie solaire à l’intérieur. 
Ouvrez les volets, tirez les 
rideaux et placez des miroirs 
aux endroits stratégiques (à 
côté de la fenêtre et/ou dans 
un recoin mal éclairé). Aérez 
plusieurs fois par jour pour 
chasser les émotions négatives 
– et les polluants intérieurs - 
et rester en connexion avec le 
monde.

2. Je mise sur les formes 
courbes

Dans la nature, la ligne droite 
n’existe pas. Les rochers, 
les vallées et les dunes sont 
sculptés par le vent, le soleil 
et la pluie ; même le corps 

humain est fait de courbes. 
Suspensions, miroirs ou tapis, 
invitez ces formes organiques 
apaisantes à la maison. Plutôt 
qu’une table à angles vifs, 
préférez un modèle ovale ou à 
bords arrondis. Côté canapé, le 
format haricot est idéal, incurvé 
comme pour nous protéger.

3. Je me mets au vert
Tilleul, sauge, pin... Symboles 
de vie, les couleurs végétales 
ont le pouvoir de nous régénérer 
comme après une balade en 
forêt. Elles installent une 
ambiance fraîche et équilibrée, 
propice à la détente. Faites-
leur une place en multipliant 
les plantes vertes façon jardin 
d’intérieur ou en installant 
quelques branchages dans un 
vase. Vous pouvez aussi coller 
au mur un décor panoramique 
représentant un sous-bois, une 
forêt tropicale ou des feuillages 
XL.

4. Je privilégie les matières 
douces

Pour se sentir bien chez soi, 
tous les sens comptent. La 
vue, bien sûr, mais aussi le 
toucher avec des matières que 
l’on prend plaisir à effleurer : 
canapé en bouclette, fauteuil 
en velours, table en bois brut... 
Pour réchauffer un carrelage ou 
un sol stratifié, recouvrez-les de 
tapis. Et l’odorat ? Retrouvez 
la sérénité en versant quelques 
gouttes d’huile essentielle 
d’ylang-ylang ou de lavande 
sur un mouchoir ou dans un 
diffuseur.

5. Je fonds pour le pastel
Aux murs, évitez le blanc 
pur qui peut engendrer une 
sensation de vide et d’angoisse. 
Troquez-le pour un pastel clair 

à l’énergie douce et subtile. 
Tandis que les blancs chauds 
(avec une pointe de rose, rouge, 
jaune ou brun) réchauffent 
l’ambiance, les blancs froids 
(avec une goutte de bleu, gris 
ou vert) apportent une sensation 
de calme et de fraîcheur.

6. Je décore avec des 
suspensions

Elle rétablit l’équilibre dans 
les pièces hautes de plafond 
et neutralise les énergies 
négatives. Choisissez un modèle 
de forme ondulée, aérien et 
délicat, en bambou tressé par 
exemple. Vous pouvez aussi 
opter pour un mobile décoratif, 
qui a les mêmes pouvoirs.

7. J’ose la couleur
«Comme la musique, la couleur 
émet des vibrations qui influent 
sur notre humeur. C’est un 
excellent outil pour se sentir 
mieux chez soi. Si vous voulez 
éloigner le stress, le bleu et le 
vert sont incontournables. Ils 
apaisent le rythme cardiaque 
et équilibrent la pression 
artérielle, contrairement au 
blanc pur qui est un excitant. 
Le jaune illumine la pièce et le 
moral – un vrai chasse-déprime 
! L’orange et le rose indien 
sont pleins d’ondes joyeuses 
et stimulantes. À défaut de 
peindre un mur entier, vous 
pouvez jouer avec les textiles 
(rideaux, coussins). Ou préférer 
des teintes plus douces et 
nuancées, comme un rose nude, 
un terracotta ou un bleu pastel.»

8. Je m’entoure de beaux 
objets

«Les objets sont une source de 
pollution visuelle et mentale. Ils 
prennent le pas sur notre espace 
vital, bloquent la lumière et 

le regard. Un intérieur chargé 
oblige le cerveau à analyser en 
permanence l’environnement. 
Une fois qu’on a pris 
conscience que ce trop-plein 
nous épuise, le changement 
peut s’opérer. Il s’agit de faire 
un grand tri pour ne garder que 
l’essentiel, c’est-à-dire ce qui 
rend vraiment heureux. Tant 
mieux s’il y a des espaces qui 
restent vides, c’est une source 
d’apaisement. Mettez en 
scène votre intérieur comme 
si c’était un magasin où vous 
auriez envie de tout acheter. 
Un vase avec un branchage, 
un tiroir avec des contenants 
transparents identiques... Il 
faut que vous preniez plaisir à 
contempler les objets que vous 
avez sélectionnés.»
9. Je trouve un aménagement 

rassurant
«Tous nos sens sont dirigés 
vers l’avant. Pour se sentir 
en sécurité, l’arrière du corps 
a besoin d’une fermeture, 
comme une carapace de tortue. 
Idéalement, le canapé et le lit 
doivent être adossés au mur. 

Et la porte d’entrée rester dans 
notre champ de vision quand 
on s’assoit ou qu’on se couche. 
Il est également important 
de couper le téléphone et les 
appareils connectés la nuit. 
Dormir la tête à l’est ou au nord 
est préférable, car nous sommes 
sensibles au champ magnétique 
terrestre. Mais si ce n’est pas 
possible, ce n’est pas un drame 
! Autre astuce pour gagner en 
sérénité : rédiger une petite 
liste d’aspirations (calme, 
douceur, famille...) puis passer 
les murs en revue. Ce qui y est 
accroché – tableau hérité de 
grand-maman, portrait d’une 
personne disparue – n’est pas 
forcément en phase avec nos 
envies. A contrario, un pêle-
mêle de photos joyeuses envoie 
un message positif qui nous tire 
vers le haut.»

Envie de relooker vos vases 
pour leur donner une seconde 
vie ? Voici 4 idées pour obtenir 
un nouvel objet déco tendance, 
original et à moindre coût.

Garnir vos vases
Vos récipients peuvent 
accueillir différents objets 
à exposer. Mais que mettre 
dans un vase à part des fleurs 
? Une plume de paon dans un 
modèle transparent, d’élégantes 
branches de bois flotté dans 
un contenant en cuivre, des 
branches de coton dans un pot 
en céramique… Voici autant 
de possibilités créatives pour 
garnir un vase et donner du 
cachet à vos tables et étagères. 
Les modèles transparents se 

prêtent particulièrement bien à 
l’exercice, pouvant être remplis 
de coquillages, de perles, de 
feuilles, de sable multicolore 
ou même de bonbons.

Un jardin zen dans un vase
Envie d›apporter un peu de 
zénitude dans votre intérieur 
? Il vous suffit de récupérer 
l›un de vos vases transparents, 
de le remplir à mi-hauteur de 
sable sur lequel vous viendrez 
poser de jolis galets. Ajoutez-y 
quelques morceaux de mousse 
fraîche cueillie dans la forêt, 
deux ou trois bouts de bois 
flotté, le tout agrémenté d›une 
petite statue de bouddha au 
centre. Vous voilà avec un objet 
déco apaisant, parfait pour créer 

une atmosphère de détente.
Peindre vos vases en verre

Un contenant coloré et flashy 
mettra en valeur vos bouquets 
et donnera un coup de peps à 
la déco. Mais comment peindre 

un vase en verre transparent 
? Pour cela, le plus pratique 
est d’utiliser de la peinture 
en spray. Pour créer un objet 
bicolore, vous pouvez réaliser 
des démarcations nettes avec du 

ruban adhésif. Laissez sécher 
une vingtaine de minutes avant 
de pouvoir manipuler votre tout 
nouvel objet déco DIY.

Une déco de fêtes avec des 
vases

il est facile de créer une déco 
originale en détournant des 
objets en verre. Vous pouvez par 
exemple placer des guirlandes 
lumineuses dans plusieurs 
contenants transparents, à 
disposer à différents endroits 
de la pièce ou au centre de 
table pour une douce ambiance 
féérique. Autre idée pour 
décorer une table de fête : 
exposer des bougies flottantes 
dans des pots de différentes 
formes. 

Feng Shui 

9 conseils pour harmoniser sa déco

4 idées pour décorer un vase
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Un concert gratuit XXL célèbre 
samedi à Paris la Fête de la mu-
sique, avec pour point d’orgue le 
retour de la vasque olympique, 
qui s’élèvera dans le ciel sur une 
version inédite d’un tube de Da-
niel Balavoine et sous une forte 
chaleur.
Quarante ans après sa sortie, 
«Sauver l’amour», signé d’une 
des figures de la chanson fran-
çaise, s’apprête à renaître dans 
une version électro concoctée 
par le compositeur Victor le 
Masne, directeur musical des 
cérémonies des Jeux de Paris.
Cette chanson, destinée égale-
ment aux plateformes de strea-
ming, doit accompagner la pre-
mière élévation de la vasque, 
prévue chaque soir jusqu’au 14 
septembre aux Tuileries.
Le concert, qui démarrera à 
21H00 dans les jardins du 
Louvre, réunit 21 artistes dont 
Abd al Malik, Alex Montem-
bault («Starmania»), Bernard 
Lavilliers, Jeanne Added, Ka-
lash, le groupe La Femme ou 
encore les jeunes talents Solann, 

Max Baby et Marine, gagnante 
de la dernière saison de la Star 
Academy.
La programmation inclut aussi 
des artistes à l’écho interna-
tional, comme la chanteuse 
Camille, oscarisée avec son par-
tenaire Clément Ducol pour la 
musique du film «Emilia Perez» 
de Jacques Audiard, Christine 
and The Queens, projet artis-
tique de Rahim Redcar qui a 

séduit le public américain, ou le 
trio de DJs Major Lazer, avec 
leur carton planétaire «Lean 
on».
Environ 35.000 spectateurs 
sont attendus à l’évènement, dif-
fusé sur France 2, alors que la 
vague de chaleur que traverse 
la France doit atteindre son pic 
samedi d’après Météo-France, 
avec des températures supé-
rieures à 35°C.

Le ministre de l’Intérieur Bruno 
Retailleau a de son côté deman-
dé aux préfets, dans tout le pays, 
de maintenir «une extrême vigi-
lance», en raison du «niveau très 
élevé de la menace terroriste» et 
des risques de débordements.
- «On arrive» -
Cette année, la Fête de la mu-
sique semble susciter un en-
gouement particulier sur les 
réseaux sociaux auprès des 
touristes internationaux, notam-
ment Britanniques.
Nombre d’entre eux expliquent 
dans des vidéos sur la plate-
forme TikTok vouloir se rendre 
à Paris pour l’évènement, perçu 
comme «the place to be». «Que 
ça vous plaise ou non, on ar-
rive», s’exclame ainsi l’influen-
ceur britannique aux 161.000 
abonnés Andrew Ola.
Inspiré de la phrase de Vic-
tor Hugo, «La musique, c’est 
du bruit qui pense», le concert 
parisien entend célébrer «les 
plus beaux morceaux du réper-
toire de ces 40 dernières années 
(...) pour porter un message de 

paix», a annoncé le ministère de 
la Culture.
«The Partisan» de Leonard Co-
hen, «What’s going on» de Mar-
vin Gaye ou encore «Redemp-
tion Song» de Bob Marley font 
partie de cette liste, clin d’œil 
aux «protest songs», morceaux 
contestataires aux accents socié-
taux ou politiques.
Cet événement clôt la première 
France Music Week, semaine 
internationale de promotion de 
la filière musicale française.
D’un coût global de 7 millions 
d’euros, elle a associé depuis 
lundi conférences, démonstra-
tions et concerts d’artistes émer-
gents, dans le but de promouvoir 
«la richesse de la création musi-
cale» tricolore.
L’État s’est également engagé 
à financer, à travers la banque 
publique d’investissement Bpi-
france, les entreprises de la fi-
lière à hauteur de 500 millions 
d’euros d’ici 2030, notamment 
pour accompagner des projets 
de développement à l’internatio-
nal ou des rachats d’actifs.

L’actrice libanaise Razane Jam-
mal s’apprête à sortir un livre 
pour enfants intitulé «Lulu & 
Blu».
L’actrice, célèbre pour ses rôles 
dans les séries Netflix «The Sand-
man» et «Paranormal», a pris les 
médias sociaux dimanche pour 
partager la nouvelle, écrivant : 
«Ce qui a commencé comme une 
petite histoire que j’ai écrite il y 
a sept ans s’est transformé en un 
livre pour vos petits. J’y ai mis 
tout mon cœur et je suis ravie de 
vous inviter à notre premier lan-
cement à Beyrouth».
Le lancement est prévu le 25 juin 
dans l’espace communautaire 
Minus 1 de la capitale libanaise. 
L’actrice fera une lecture du 
conte pour enfants, qui raconte 
l’histoire d’une «lionne végéta-

rienne, d’un poisson amical et 
de leur amitié des plus inhabi-
tuelles», selon l’auteur.
Publiée par Turning Point Books, 
l’histoire a été illustrée par Sasha 
Haddad, une illustratrice liba-
naise diplômée de la Cambridge 
School of Arts en 2014.
Dans le rôle qui l’a sans doute 
propulsée vers la célébrité, Jam-
mal a incarné Lyta Hall dans 
«The Sandman» (2022), basé 
sur les légendaires romans gra-
phiques.
Son personnage rêve chaque nuit 
de son mari décédé, réalisant peu 
à peu qu’il n’est pas le fruit de 
son imagination, mais qu’il se 
cache dans le monde des rêves.
C’est un rôle que Jammal a réussi 
à jouer avec vérité et subtilité - 
une subtilité pour laquelle elle 

a remercié sa mère lors d’une 
précédente interview avec Arab 
News.
«J’ai toujours été extra, et ma 
mère était bien plus subtile que 
moi. J’ai dû m’ajuster pour vibrer 
sur sa fréquence, une fréquence 
à la fois très douce et très crue, 
vulnérable et nourricière. C’est 
ce qu’elle m’a transmis.
«J’ai grandi en menant une vie 
simple, basée sur la communau-
té, dans un endroit où il y a 500 
mères, où tout le monde vous 
nourrit et où vous vous sentez en 
sécurité - même si ce n’est pas du 
tout le cas. En même temps, nous 
avons vécu tant de traumatismes, 
des guerres civiles aux assassi-
nats, en passant par la perte de 
tout notre argent lors d’une nou-
velle crise financière.

À l’occasion de l’ouverture 
de l’exposition qui lui 
est consacrée à l’Institut 

du monde arabe, «Culte !» re-
vient sur l’histoire et le destin de 
la reine d’Égypte Cléopâtre. De 
figure diplomatique incontour-
nable de l’Antiquité, la souve-
raine est devenue au fil du temps 
une véritable icône pop, très uti-
lisée dans la publicité.
Une sculpture de la reine Cléo-
pâtre de 400 ans est déchargée 
avec soin à l’Institut du monde 

arabe à Paris. Tout le personnage 
est résumé dans cette œuvre d’art 
: le suicide comme tragédie gré-
co-romaine, mais aussi la force 
d’une conquérante qui meurt de-
bout. Reine à la fois mystérieuse 
et charismatique, Cléopâtre est 
devenue une icône pop et publi-
citaire.
Un mythe en partie écorné par 

les Romains
À la tête de l’Égypte, elle était 
promise au rang d’impératrice 
romaine grâce à son mariage 

avec César. Mais en dehors de la 
figure fantasmée, la vraie Cléo-
pâtre était-elle égyptienne ou 
grecque ? Le mystère demeure 
sur ses origines, ce qui participe 
à la rendre culte. César assassiné, 
Cléopâtre termine sa vie par un 
suicide à 39 ans, un destin tra-
gique qui aurait dû la sanctifier 
dans l’histoire. Mais les Romains 
se sont ingéniés à briser son 
image et la réduire à une beauté 
superficielle, vénale. C’est ainsi 
qu’est née la légende de son nez.

Fête de la musique
 Grand concert autour de la vasque olympique à Paris

L’actrice libanaise Razane Jammal est l’autrice d’un livre 
pour enfants

Cléopâtre, une reine incontournable de l’Antiquité devenue 
une icône pop
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De nombreux Etats 
et organisations 
internationales ont 

fait part de leur inquiétude 
suite aux frappes américaines 
contre des sites nucléaires 
iraniens, mettant en garde 
contre "une nouvelle 
escalade dans une région déjà 
fragilisée", tout en appelant "à 
la retenue et à la désescalade". 
L'Algérie a exprimé, 
dans ce contexte, sa vive 
préoccupation et son 
profond regret suite aux 
frappes américaines contre 
les installations nucléaires 
iraniennes, dans la nuit de 
samedi à dimanche, affirmant 
que seule l'approche politique 
pacifique fondée sur les 
principes et les règles de la 
légalité internationale et la 
Charte des Nations Unies 
peut épargner à la région 
davantage de tensions et de 
tragédies.
Le ministère des Affaires 
étrangères, de la Communauté 
nationale à l'étranger et des 
Affaires africaines a indiqué, 
dans un communiqué, que 
l'Algérie "exprime sa vive 
préoccupation et son profond 
regret face à cette 
escalade qui aggrave la 
situation dans la région et 
l'expose à des risques sans 
précédent aux conséquences 
imprévisibles".
"La sensibilité et la gravité 
de la conjoncture imposent 
à tous de se référer aux 
leçons de l'histoire de la 
région qui démontre, sans le 
moindre doute, que les voies 

militaires n'ont jamais permis 
de résoudre les problèmes 
auxquels elle a été confrontée 
et que la priorité absolue à 
l'heure actuelle réside dans 
le retour à l'approche la plus 
pacifique, la plus efficace et 
la moins coûteuse, l'approche 
politique pacifique, fondée 
sur les principes et les règles 
de la légalité internationale et 
la Charte des Nations Unies, 
qui peut épargner à la région 
davantage de tensions et de 
tragédies", ajoute le ministère.
De son coté, le Secrétaire 
général des Nations unies, 
Antonio Guterres, a qualifié, 
ces frappes, d'"escalade 
dangereuse" et de "menace 
directe à la paix et la sécurité 
dans le monde", mettant en 
garde contre "une nouvelle 
guerre dans une région déjà 
fragilisée". 
L'Union européenne (UE), 
par la voix de sa cheffe de 
la diplomatie, Kaja Kallas, 
a appelé, pour sa part, toutes 
les parties à "faire un pas en 
arrière et privilégier les voies 
diplomatiques".  
Le directeur de l'Agence 
internationale de l'énergie 
atomique (AIEA) a, quant 
à lui, annoncé une "réunion 
d'urgence", lundi, au siège de 
l'instance onusienne à Vienne 
en Autriche, pour suivre de 
près les développements de la 
situation.
Le Comité international de 
la Croix-Rouge (CICR) a 
exprimé sa préoccupation, 
alertant sur le fait que "de tels 
actes risquent de déclencher 

une guerre aux conséquences 
irréversibles".  
De même, l'Etat de Oman 
qui joue le rôle de médiateur 
entre les Etats-Unis et l'Iran 
dans les discussions sur le 
nucléaire, a condamné les 
frappes américaines, les 
qualifiant  d'"illégales", tout 
en appelant à une "désescalade 
immédiate". 
Dans un communiqué de 
son ministère des Affaires 
étrangères, le Qatar a mis en 
garde contre les "conséquences 
catastrophiques" de ces 
frappes, appelant "toutes 
les parties à faire preuve de 
sagesse, de retenue et à 
éviter toute nouvelle 
escalade". 
Abondant dans le même sens, 
le gouvernement irakien 
a condamné les frappes 
américaines, y voyant "une 
escalade militaire qui menace 
la sécurité et la paix au 
Moyen-Orient". 
La Turquie s'est dite, de 
son côté, "profondément 
préoccupée" par les 
"conséquences possibles" des 
frappes américaines. 
Commentant, elle aussi, 
ces frappes, l'Allemagne a 
appelé les parties au conflit à 
"revenir à la diplomatie et aux 
négociations", tandis que le 
gouvernement britannique a 
souligné que "la stabilité dans 
la région est une priorité".
L'Arabie saoudite a fait part de 
sa "profonde inquiétude" face 
à l'évolution de la situation en 
République islamique d'Iran, 
appelant au déploiement de 

tous les efforts diplomatiques 
possibles pour désamorcer 
les tensions et éviter une 
nouvelle escalade. De même 
que l'Egypte qui a mis en 
garde contre les "dangereuses 
répercussions" de ces frappes 
sur la région. 

L'Iran appelle à une 
réunion d'urgence du 

Conseil de sécurité
Les autorités iraniennes 
ont condamné les frappes 
américaines contre leurs 
sites nucléaires, les qualifiant 
d'"inacceptables" et d'acte 
"aux répercussions durables".   
Le ministère iranien des 
Affaires étrangères, après 
avoir condamné fermement 
les frappes américaines, a 
affirmé que "Téhéran a le 
droit de riposter à l'agression 
militaire américaine et 
de protéger ses intérêts 
nationaux".
Le ministère a fait observer que 
l'attaque militaire américaine 
contre les installations 
nucléaires de l'Iran "constitue 
non seulement une violation 
flagrante et sans précédent de 
la Charte des Nations Unies, 

mais aussi une 
violation de la résolution 
2231 du Conseil de sécurité 
de l'ONU et un coup 
dévastateur porté au régime 
de non prolifération nucléaire, 
commis par un membre 
permanent du Conseil de 
sécurité lui-même".
Allant dans le même sens, 
l'Agence iranienne de l'énergie 
atomique (AEOI) a considéré, 
dans un communiqué, la 
frappe américaine comme 
"une violation flagrante du 
droit international et une 
provocation imprudente qui
ne restera pas sans réponse".
Pour sa part, la délégation 
permanente de l'Iran auprès 
des Nations unies a appelé 
le Conseil de sécurité des 
Nations Unies à tenir une 
réunion d'urgence suite aux 
frappes menées par les Etats-
Unis contre des sites 
nucléaires iraniens.
Les Etats-Unis ont mené, 
dans la nuit de samedi à 
dimanche, des attaques contre 
trois installations et centres 
nucléaires à Fordow, Natanz 
et Ispahan en Iran. 

Inquiétude internationale et appels à la retenue suite 
aux frappes américaines contre l’Iran

ACCIDENT AU STADE DU 5 JUILLET :
Le président de la FIFA Gianni Infantino adresse ses condoléances

Le président de la Fédération 
international de football (FIFA), 
Gianni Infantino, a exprimé ce 

dimanche ses condoléances après le 
tragique accident survenu samedi soir 
au stade du 5-Juillet à Alger, ayant 
coûté la vie à trois supporters du MC 
Alger, lors des célébrations du sacre 
du club en championnat.
" J'adresse mes plus sincères 
condoléances aux victimes du tragique 
incident qui s’est produit au stade lors 
de la célébration du titre remporté 
par le Mouloudia Club d’Alger. La 

tristesse m'envahit à l'idée que ce qui 
aurait dû être un grand moment de fête 
se termine par un tel drame", a déclaré 
Gianni Infantino dans un message 
publié sur son compte Instagram.
Le président de l’instance dirigeante 
du football mondial a également 
exprimé sa solidarité avec les familles 
endeuillées, les blessés ainsi que 
l’ensemble du club et des instances 
algériennes. 
"De la part de tous les membres de 
la FIFA et de la famille du football 
mondial, nous adressons nos pensées et 

nos prières aux familles et aux proches 
des victimes, et nous souhaitons un 
prompt rétablissement aux blessées. 
Nous avons également une pensée 
pour tous les membres du MC Alger 
et de la Fédération Algérienne de 
Football (FAF) en ce moment difficile. 
Que toutes les victimes reposent en 
paix", a-t-il conclu.
Ce message s'inscrit dans une vague 
d’hommages et de réactions émus à 
travers le monde du football après 
ce drame qui a assombri la fête du 
"Doyen", sacré champion d’Algérie 

pour la 9e fois de son histoire, et la 2e 
fois de suite. 


